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Le Langage et l’Astrologie 


} 


Les astrologues se complaisent souvent à énumérer les mots de pro- 

:, venance astrologique, comme : jovial (de Jupiter), martial (de Mars), 
raie désastre, mercanti (de Mercure, dieu et astre des commerçants et des fri- 
2) pons à a fois), héliotrope (plante d'Hélios, c’est-à-dire du Soleil), sélé- 
nite ; les expression comme mal luné, caractère lunaire, et les noms pro- 

pres FcHétantile monde astral ct ses influencés, comme Montmartre (Mont 


_de Mars), Venise (dérivé de Vénus), Marseille (dérivé de Mars), etc... 


ee ” Mais les rapports du langage et de l’Astrologie sont beaucoup plus 
| intimes et profonds que tous ces mots et expressions dont la plupart ne 
font que refléter la croyance de l'influence des astres qui jadis était aussi 
universelle que la croyance du monde invisible et supérieur à notre sphère 
terrestre. 


C2 

Chaque langue, tout en formant un système cohérent et ordonné, doit 
avoir des correspondances astrologiques qui l’ordonnent en quelque sorte 
nr" et la mettent en harmonie avec l'univers tout entier, mais si ces corres- 
pondances sont oubliées en Occident, elles sont encore vivaves en Orient 


- En arabe, par exemple, chaque voyelle est rattachée à une planète, tan- 
M7 dis que les consonnes sont en rapport avec les signes du Zodiaque et 
_ les étoiles fixes. « Une racine arabe, dit Meillet (1), n'est caractérisée que 
“ par ses consonnes ; quant aux voyelles, chaque consonne de chaque racine 


E Er (1) « Introduction à l’étude comparative des langues indo-européennes », quatrième 
20 édition, Paris, p. 188. * 


LS 


__ peut être suivie de à, a, î, ; t_forn 
___. chacune de ces sept formes sert à caractériser la fonction grammatic 
De ce fait, la grammaire arabe a un caractère astrologique évident. 
fond immuable des consonnes zodiacales, les voyelles planét ir 
_ une mélodie comparable à la musique des sphères. « La proprié 
les langues sémitiques d'exprimer le fond de l’idée par les conson 
les modifications accessoires de l'idée par les voyelles, note E. Renan 
fait qu'on peut dire que les flexions s’y font par l'intérieur des 


(ra 
LE NE CA 


déterminée, ce qui nous amène bien loin des timides allusions aux ra 
entre une lettre et un facteur astral auxquelles se bornent générale 
_ les occultistes et astrologues occidentaux. a 


_ tive et solaire) et vides (féminins et lunaires). Les premiers sont les 


_ vêrs le principe passif, les mots vides ne sont jamais accentués ; |’ 


parce Que le passif n'est « presque jamais l'inverse de l'actif » (4 


; # 


Re RSR PA RASE À a 
1, ü, üu ou zéro, soit en tout 


Chaque mot arabe, par conséquent, peut revêtir une forme pl 


En Chine où le système astrologique est très différent du. 
tamien qui est le nôtre, tout ce qui existe est avant tout polarisé d’e 
Yang et Yn, et soumis aux principes solaire ét lunaire. La grammaire 
fait pas exception et tous les mots sont divisés en pleins (d’essen 


tèmes et les seconds les morphèmes de nos linguistes (2). Commel 


dépend du Soleil (en ce qui concerne sa lumière) et représente dans 


qui est ( l’âme » du mot, selon les grammairiens anciens, est réser\ 
quement aux mots pleins. Des M dde FENRRSEe 


f 


Remarquons en passant qu'on peut voir les traces de la même po 
risation dans la division de nos mots en deux génres : masculin et émi 


nin, mais alors qu'en Extrême-Orient les textes proclament les rappor 
entre la grammaire et l'Astrologie, je ne connais aucune allusion se 
blable en Europe. Nos linguistes sentent seulement que la cause 
division devrait être cherchée en dehors du domaine du langag: 
genre, dit par exemple J. Vendryes (3), représente une tentative faite p 
l'esprit pour classer les notions si variées qui s’expriment au moye: 
noms. Le principe de ce classement répond sans doute à la conceptio: 

que nos lointains ancêtres se faisaient du monde : des motifs r es 
et religieux ont contribué à le fixer. La tradition s’en est maintenue mêm 


« 0] FLD s ÿ . A 
après qu on a cessé d'en comprendre la raison d’être. . » 


La distinction des verbes actifs et passifs dans la plupart des Jangu 
indo-européennes peut être également rattachée à la manifestati ë 
principes solaire et lunaire dans le domaine du langage. Le mên 
Verdryes, que nous venons de citer, traite cette distinction d’ « illusoi 


comme dans l'exemple du genre, nous sommes en présence d'une tr 
tion dont la raison d'être qui, pour nous, ne peut être qu astrologique 
plutôt astrosophique), est perdue depuis longtemps. nr 


La plupart des divinités du Vieux et du Nouveau Mondes (H 
Osiris et Quetzalcoatl, pour ne parler que des plus connus), à 


TA 


(x) _« Grammaire générale et comparée des langues sémitiques ». ou 

(2) On entend par sémantèmés les mots exprimant les idées, et par morph : 
qui expriment les rapports entre les idées, Dans la phrase : « L’Astrologie est une belle sci 
les sémantèmes ou les mots pleins, selon la terminologie chinoise, seront Astrologie 


science, tandis que. est sera un morphème. 
». (8) « Le Langage », Paris 19971, p. 114. 
(4) Idem, p. 122. se 


+ . RE STAR INCTS = 


+; 


ont rbue latodicton de abelee à one en même. temps … a 
eux de l'alphabet. Ceci confirme d’une manière lumineuse les Tap-. 
orts entre les astres et les règles du langage. La grammaire, comme l’or- 


"a 


en ne de r état dans Pénaue était basée sur les correspondances 


A. VOLCGUINE. 


Ke PS. — Ces lignes ont été écrites il y a plusieurs mois did j'ai pris TURB ES 
4 EE ence du dernier ouvrage de-R. M Gattefossé, « Les Sages Ecri- AS 

_ tures » (publié l’année dernière par Paul Derain, à Lyon). Cet ouvrage 
dont l'importance, bien qu’il se place sur un tout autre plan, peut être 
_ comparé à eelui de « La Cabale Mystique », de Dion Fortune, car il ouvre 
. de nouveaux aperçus dans l'interprétation de, FArbre ét. doit se’ trouver," 722 
_de ce fait, dans chaque fKkibliothèque kabbalistique, soulève le problème Pi 
--de l'origine céleste du premier alphatet. En effet, les runes reproduisent 
_ fidèlement le tracé des constellations. C’est un autre aspect des rapports 
_ entre l’Astrologie et le langage, dont le souvenir existe encore de nos 
_ jours dans l'attribution des différentes lettres aux planètes et aux signes, 
. mais il sort des cadres de cet article. A tous ceux que cette question inté- 
_ resse, je ne peux que recommander chaleureusement ce dernier livre de A 
pe “A -M. Gattefossé. Re 


ne était un usage comptable, Ne : les lettres hébraïques 
ont également ces deux valeurs .. » : 
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R.-M. GATTEFOSSE. 
(« Les Sages Ecritures », p. 122.) 


‘Théors des Aspects 
dans Morin de Villefranche 


La théorie des aspects mise au point par Morin diffère profondé- 
ment de celle généralement admise à l’heure actuelle ; et je dois dire 
que dix ans de pratique de l’astrologie m’ont convaincu ie la profon- 
de justesse des idées de Morin. . 


D'une part, alors que les modernes considèrent les aspects. comme 
la composition des rayons émanant de deux astres, composition qui 
serait particulièrement active quand ces rayons font entre eux certains 
angles, Morin considère « les aspects comme des émanations d’un seul 
astre », émanations concentrées aux sommets des divers polygones régu- 
liers inscrits dans le grand cercle des aspects et ayant un de leurs som 
mets en coïncidence avec l’astre en question. Ces émanations seraient 

_particulièrement actives quand un second astre ou une cuspide de mai 
son coinciderait avec elles. | 


# 


C’est amsi que vous lisez couramment dans un traité SR 
« Aspects de Jupiter à Mercure (et réciproquement) ». Cette « réci … 
procité » est une grossière erreur. Par exemple, le carré de Mercure. en 
Gémeaux sur Jupiter en Vierge améliore considérablement l’action de 


Jupiter en exil ; alors que le carré réciproque de Jupiter sur Mercure 
affaiblit notablement l’action bénéfique de Mercure en trône. | | 


D'autre part, on considère Fe sextils. ct trigones comme toujours 
bénéfiques, et les carrés et oppositions comme toujours maléfiques ; 
alors que « la forme de l'aspect n’est qu’un des éléments .» permettant «> 
de déterminer la qualité de celui-ci. Or (et Morin la parfaitement mis 
en évidence au 21° livre de l « Astrologia Gallica »), l’action d’une 
planète dépend en « qualité » : de la nature de la planète ; de son 
état céleste (trône, exaltation, Re exil ou pérégrinité) ; de la nature 
intrinsèque de l’aspect ; de l’état céleste qu aurait la planète si elle s se e 
trouvait au lieu où aboutit l'aspect. 


Km 2 


LA THÉORIE DES ASPECTS | ET 


Cette action Lncrd en « modalité » ‘de la Maison où tombe l’as- 
pect. Cette modalité pouvant trouver sa « causalité » dans la Maison 
où se trouve la planète, source de l’aspect. 


C’est pour cette raison que Mercure en Gémeaux (en trône, donc 
bénéfique) envoyant un carré (maléfique en soi) dans la ’ Vierge 
(second trône de Mercure, donc bénéfique) a une action résultante 
bénéfique sur Jupiter situé sous cet aspect. Et le trigone (bénéfique en 
soi) émanant de Saturne en Lion (en exil, donc maléfique), tombant 
en Bélier (chute de Saturne, donc maléfique) est au total un trigone 
maléfique. Si ce trigone émane de Saturne situé en Maison I et tombe 
sur Jupiter en X, l’action heureuse de Jupiter sur la destinée sera mal- 
heureusement influencée par lui. Cette modalité néfaste aura son ori- 


gine dans le caractère du né (Modalité Queue de X trouvant sa causa- 
lité en Ï). 


Î 


Le tableau suivant résume les diverses considérations de Morin. 
Pour ne pas le surcharger, les cas de pérégrinité à l’origine ou à l’abou- 
tissement de l’aspect n’ont pas été envisagés, le lecteur pourra les inter- 

nr poler facilement entre les cas voisins : 


. Bon état céleste 
de la planète au 
point où il tombe. Effets bienfaisants avec fa- 
# Aspect ne & Verne RE 
e Bénéfique avec Li bte . es onnes RER 
RE | signifiées par les maisons 
LE «0 : ImMmDêc j TE 
| 0 = Méuvria état céigeté et empêchant les mauvai 
© *  . au point où il Se: 
. LA _ tombe ........ Effets bienfaisants. 
ë | 2 r L4 
© oO Bon état céleste au 
LL 7e point où il tombe. Effets bienfaisants. 
c Aspect k ; 
: - v Maléfique avec Mauvais état céleste 
: mr au point où il 
tm ° tombe; 1.4, Difficultés, entraves, priva- 
- ui Bon état céleste au  fions. 
oint où il tombe. : : 
7 & c. NS e P La Peu de bien. 
= LE Bénéfique avec Mauvais état céleste 
cd 2 © au point où il 
D © tombe .:...... Effets négligeables plutôt 
-.  & © Le bénéfiques. 
© La L4 . A # 
= 5 / Bon état céleste au Faibles effets plutôt malé- . 
E © point où il tombe.—  fiques. 
ce Aspect | nd > 
© © Maléfique avec Mauvais état céleste 
4 au point où il 
tombé: :..:,:2,7, Beaucoup de mal. 


cles. au 


To EN point. ‘où il tombe 
ce. | Aspect : hcoheur &. 
Sc Bénéfique avec Mauvais état céleste | ficultés < 
S: 2 2 au point où ae 
‘hs 9e tombe ........ 
et ee Ve de 
HORT nn > " 
lee © 0 | difficultés. 
“ul eZ Bon état céleste au 
: si 9 © : po où il tombe. Effets plutôt favorables 
9 +. | am | violents et suivis d ns © 
| 5 de Aspect Re Le _chéance en bonne r L 
_L = Maléfique avec : 
4 + se 5 Mauvais état céleste 
Fe E net point où il. 
— ombe 1... Fes 
Sue = bonne maison ; 
eu tes en maison 
: re Bon état céleste au reuse. TRES 
à de 
a $ € po À point où il tombe. 
ee. Bénéfique- avec Mauvais ti céleste 
rt 2 ©. au point “ob il - ee. 
Ê ie à tombe ........ ÆEffets très nuisibles. 
pce Bon état céleste au 
25  \ point où il tombe. me considérables 
Æ £ Aspect Mauvais état céleste nn # ie ie . eu 
me cp Maléfique avec au point où il re RE 
ATAX die ee RE ONE tombe ........ Dommages extrémeme + 
Mo ° RU HART Tes avec facilité e 
ie a. 3 ss dance. 


e 


Le planètes décrivant des Uécess don le: Soleil occupe 
Re ‘on pourrait se demander à quoi correspond je autre foyer; c 
il ne s’y trouve effectivement rien de corporel, il doit UE avoir R q; 
chose qui ne re se. su a à l’ordre subtil... ) ». e | 


Quelques Directions Symboliques 


Lorsqu'on parle de directions, en France tout au moins, on se 
borne en général aux directions secondaires qui sont en fait des transits 


à retardement, ou aux directions dites primaires et symboliques, qui 


sont les unes et les autres des mouvements d'ensemble de la ‘sphère 
céleste de nativité soit autour de l'axe de l'équateur (D. primaires) soit 


- autour de l'axe de l'écliptique (D. symboliques). 


Mais à côté de ces directions, il en est quelques autres en général 
fort peu émployées qui consistent à faire mouvoir sur le thème natal 
(écliptique) un seul curseur qui aspecte successivement les astres radi- 


caux. Pour cela, nous appellerons ces directions « uniponctuelles ». 


Les plus anciennes de ce genre sont les directions sexagénaire et 
nonagénaire de W. Lilly et du Père Yves (Allæus), au XVII siècle. 
Dans ces directions, lé curseur partait du point que les Anciens 
appelaient « l'Orient égal », c'est-à-dire du point situé à 90 degrés du 


- milieu du ciel, dans le sens des signes. Chaque curseur décrivait l'éclip- 
tique dans le sens rétrograde, le premier à raison de 6 degrés par an 


— un tour de zodiaque en 60 ans — et le second à raison de un degré 


- par an. 


Ces méthodes ne semblent pas avoir donné des résultats satis- 
faisants et elles ont été abandonnées, bien que le P. Yves en ait tenté 
une explication, par des arguments d'ailleurs assez peu convaincants. 


Plus récemment, d’autres directions uniponctuelles ont vu le jour, 
qui font partir le curseur du point vernal ; ce sont les directions des 


points de Maxwell, de Frankland et du « Naronic ». 


Le premier point tourne en sens rétrograde à 6 degrés par an, 
le second en sens direct à raison de 4° 2/7 par an et le troisième, 
également en sens direct, à la vitesse de 4/7 de degré par an. 


On peut rapprocher de ces dernières, les directions hindoues (|) 


dont celle de Frankland est un cas particulier. 


À toutes ces méthodes on peut objecter que l'universalité du point 
de départ ne permet pas de discriminer suffisamment entre deux sujets 
nés à peu de temps d'intervalle ; il semble donc douteux qu'on puisse 
ainsi obtenir des pronostics de grande valeur individuelle. 

Tout au plus peuvent-elles indiquer des périodes d'activité plus 
ou moins intense des influx astraux, mais non la manière dont le sujet 
y réagira. 5 

Evidemment, ces directions sont loin des méthodes astronomiques 
comme les progressions, et certains seront tentés de les regarder avec 
mépris en leur déniant toute valeur scientifique, mais l'Astrologie n'a 
pas fini de nous ee et il ne faut pas rejeter, à priofi, une 


— 


(1) Voir l’article de Trarieux d'Egmont dans de n° 12 des C.A. (1939). 


Br notre at nous avons 4 des D de. ces 
en appliquant la méthode de Choisnard : comparaison des fréq 
noue résultant du. calcul des a et des _fréq u ne 


Le ne semble pas one de raison d' à. 


: Néanmoins, pour éviter l'objection quant . à l'origine. universell 
nous avons recherché expérimentalement si on pouvait trouver un 
curseur qui rencontre les astres du thème ou leurs aspects lors dé ‘évér 
ments imputables aux astres. aspectés, mais en prenant pour origine un 
point qui ait uñe valeur individuelle et non plus universelle. 


. . points du thème les plus caractéristiques du sujet spa Le ke 
cuspi es des maisons —— principalement l'Ascendant et: Je méridien ; 
et, à un degré moindre, les lurhinaires. | Le 


Jusqu'à maintenant, nos recherches, à partir 2. er. et “A 
méridien, n'ont pas abouti, mais par contre nous avons trouvé. des 

| curseurs paient de la Lune et de l’ascendant, et nous appellerons leurs 
mouvements : direction lunaire, pour le premier et pour le second : 
direction nonenbielle, 


LA DIRECTION EXPONENTIELLE. (D. E.) 


Mn eu Le 2. réduisant les hypothèses au minimum nous avec 
trouvé expérimentalement une nouvelle forme de direction qui diff 
des autres par le fait que le mouvement du curseur n'est plus ‘uniforr 
mais indéfiniment ralenti suivant une loi exponentielle, d’où le n: 
que nous Jui avons Le curseur res part _. ÈS 


et qu il serait dieu de en ici, nous avons pu constéte. 
les points figuratifs ne se répartissaient pas tous au hasard dans le : 
‘ du graphique, mais au. contraire, qu un nombre en d entre 


le nn est a et en na à représenter au. 
la coufbe par une équation, nous avons abouti à là formule suï 
qui donne la rétrogradation R en fonction du temps t : ESS 


R: = 180 {110 |) 


où R est exprimé en degrés, et t en années. 


# 


N 


* complètement indépendante. 
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ÉÉette formule n'est peut-être pas très rigoureuse, cependant elle 


_nous a donné des concordances assez fréquentes pour que nous soyons 


_ portés à la croire aussi satisfaisante que certaines directions classiques 
auxquelles d’ailleurs elle ne s oppose pas, car elle semble en être 


5 Nous avons calculé une table des valeurs de R de 0 à 100 ans, 


que nous donnons à la fin de cet article. Son emploi est très simple : 
pour avoir la longitude du curseur E à un âge donné, on retranche de 


celle de l'ascendant A ia valeur de Rlue dans la table en regard de 
l'âge. Les résultats peuvent être arrondis au degré près. : - 


Sa DE. est réellement fondée, elle doit permettre de rectifier 
les heures de naissance puisqu “elle prend pour ue l'ascendant, qui 
en dépend essentiellement. 


Notons en passant que le ralentissement continu du mouvement, 
s accorde, au moins qualitativement, avec le ralentissement des fonc- 
tions biologiques dû au vieillissement de l'individu. 


La -DE rappelle un peu dans sa forme le mouvement à décroissance 
_ logarithmique attribué par D. Néroman au méridien ; ce qu'il a appelé 
_la « Loi Evolutive ». Mais nous n'avons fait aucune des hypothèses, à 
priori, de cet astrologue, et l'application de la DE n’a rien à voir avec 


les « transits évolutifs » préconisés par le Collège Astrologique de 
_- France. 


- LA DIRECTION LUNAIRE (D. L.) 


En appliquant la même méthode e recherche en prenant pour 
origine la Lune du thème natal, nous avons trouvé une loi de direction 
qui se vérifie aussi, bien qu'un peu moins fréquemment que la DE, ce 
qui nest pas très étonnant, car la Lune a une moins grande valeur 
individuelle que l’ascendant. 


Ici, la formule est très simple et n exige aucune table : le curseur 
lunaire : Fe l'écliptique dans le sens direct, à la vitesse constante 
de 5 degrés par an. 


Nous nous sommes servis, pour l'établissement de ces directions, 
de l'événement mort, car c'est un phénomène d’un caractère certain et 


qui ne se produit qu'une fois. Mais nous avons constaté que les DE 
etDL jouent souvent aussi dans d’autres événements. 


Un cas curieux, unique en son genre et qui, de ce fait, na pas 
de valeur démonstrative, mais qui mérite cependant d'être signalé, est 
la découverte de Neptune par leverrier, sous la DE au carré de cette 

planète. Comme si Neptune avait tenu à présider à sa propre décou- 
+ Cet argument est sans intérêt pour les statisticiens, mais il en 


a, peut-être, pour les occultistes (2). 


EBAUCHE - D'UNE STATISTIQUE 


La DL et la DE sont encore trop récentes pour être jugées, car 
faute de temps et de documents précis, il n'a pas été possible d en faire 
une étude systématique suffisante. 


: demment. 


Les “éntiltots: de Labocenos des trois Hé sont 
dans les tableaux I, II et III ci-joints (Annexe |). | 


Pour avoir des éléments comparables, nous n'avons tenu c mp 
‘que des aspects multiples de 30 degrés avec une orbe de 3 degrés s 
un degré et demi de part et d'autre de l'aspect exact. 

La probabilité théorique d’aspectation d’un point quelconque pa 
une planète donnée est donc : p —-0, Le rs 
et celle de non-aspectation : q — | — p — 0, 9. ue 


En DE et DF nous avons noté les ne avec les. neuf pl nète 
a: 


considéré les mêmes Re sauf. la Lune. 


La probabilité de non- peon totale est donc :. 


L en DL ::(0,9)2 = 0,43 
en DE et DF : (0,9)° — 0,38 


Nous avons observé 15 cas sans aucun aspect en DPF, 3 
et 11 en DL, soit respectivement : 25 %, 12 % et 18 %. à est- 


nettement moins que ne l'indique la théorie du hasard. Il “eee 


< 


un peu moins nettement en DF. 


22: 


La fréquence théorique dAspetaton: paï une planète E& 


60 Cas : 
60 X 0,1 = 


Or, on trouve, pour Mars et Saturne, respectivement : 


en DE : 16 cas et 15 cas: se 
en DL : 16 et 11. | 
en DF : 6; et 9 


De plus, pour le Soleil, on Ponte : 13 DL et 9 DF. 


Au contraire, Jupiter et Mercure Héndent respectivement | 


en DE : 3 cas et 4 cas. 
en DL : 4 et 2 
en DF : 2 et 3 


soit nettement moins que ne voudrait la théorie de hasard. 


Les DE et DL aux aspects de Mars et Saturne, ainsi que 1 7. 
aux aspects du Soleil, apparaissent comme « promortifères 2 


Les DE, DF, DL à Hi et Verre semblent, au Een ire , 
« antimortifères D. AS : 


Si on de les aspects, on trouve :_ 


En DE une forte majorité de carrés et une Haonité plus faible 
quinconces, conjonctions et oppositions 5 ANS 
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En DF même. tendance, moins accentuée pour les carrés ; 


En DL, majorité de carrés et quinconces, avec en plus une remar- 
quable . fréquence des trigones de Mars. 


On retrouve donc ici, à part quelques résultats inattendus, les pla- 
* nètes et aspécts maléfiques traditionnels, ce qui semble donner une 
_ certaine valeur à ces directions. 


Il ressort de ces tableaux que la DF ne paraît pas aussi efficace 
_ que les deux autres directions. 


COMBINAISON DES DE ET DL 


Aucune de ces directions prise isolément n'est complète, et nous 
-sommes bien convaincus qu'on ne trouvera pas de méthode universelle, 
mais si une seule direction ne donne pas une très grande précision, il 
est intéressant de voir si on en aura davantage en combinant ensemble 
deux méthodes. | 


Pour cela, revenons à nos 60 exemples de décès et appelons, 
pour la commodité du langage, directions « promortifères » : 


Les DE aux aspects de Mars et de Saturne (DEP) ; 
Les DL aux aspects de Mars, de Saturne et du Soleil (DLP) 


sans nous occuper de la nature des aspects, et comparons les fréquences 
théoriques et observées des cas sans DEP ni DLP, sans DEP, mais avec 


DLP, sans DLP, mais avec DEP, avec DEP et DLP. 


Les proportions théoriques des différents cas sont 


Aucune DEP (0,9)2 — 0,81 

Aucune DLP (0,9)3-— 0,729 (soit 0,73) 
Au moins une DEP, | — 0,81 — 0,19 
._ Au moins une DLP, | — 0,73 — 0,27 


Ni DEP, ni DLP, 0,81 x 0,73 — 0,59 
DEP et DLP 0,19 X 0,27 — 0,05 
DEP sans DLP 0,19 — 0,05 — 0,14 
DLP sans DEP 0,27 —— 0,05 0,22 


Or, l'examen de nos 60 cas nous révèle : 


Cas observés ÉRC US 
RER apport observ 
Théorie Rapport % : 


NOM 7 ie % théorie 
Ni DEP, ni DLP .......... 9 15 59 0,25 
DEP sans DLP ....,..... 16 27 14 2 
EDP Sans DEP. Se. 21 35 22 1,6 
2e DER: (total): 2... 30 50 19 2,6 
MODE ÉOLIEN ut re 35 58 27 T1 
DEP et DLP simultanées. 14 2924: 5 4,6 


| Pour ne pas compliquer inutilement, les rapports entre les pro- 
portions observées et théoriques ont été arrondis. 


: 2e nombres ar ibeent assez 2 suggestifs pour ne : Pa êtré con 
comme un simple effet. du hasard. LE ete 4 


F 


“ * Examinons maintenant les 9 cas sans DEP. ni DLP, on 
4 5" 2 cas:sans DE. ni DL. 

A cas avec DE et DL non dissonnantes 

cas sans DL, mais avec 2 quinconces en. DE. 
cas avec carrés à la fois en DE et DL 
cas avec carrés, soit. en DE, soit en DL. 


EE ——. 


FER dons un nombre sept ne et demi supérieur. 


< 


_ Nous arrêterons ici la relation de nos recherches, Pr en avoir 
_ assez dit pour montrer que le domaine des directions symboliques es 


loin d'être épuisé et qu'il est peut-être aussi intéressant que celui de 


directions astronomiques. Roi A en 


D Remarquons aussi que les résultats de cette statistique, ne 
| étendue qu “elle soit, 


_velles De qui ont en e nu d’ être due ex trême 
simplicité d application. | 


Nous serons reconnaissants à quiconque nous apportera des. 
ques et des arguments pour ou contre ces directions. x CRIE 


pie 4 nement du variée. Rice que tous Le. et n'aient pas “fai 

à de statistiques comparées, il semble que la DE puisse être interprêtée à peu près co ( 
PE directions classiques de l’Ascendant. Répétons qu'elle ne s "oppose “pes aux autres. meta e 
| Voici quelques cas historiques à titre d’ exemple : = FAN 

George Washington (thème par Eudes Picard) : Victoire d’ Yorktown, E se ti 

élection à la présidence, E conjoint Lune ; mort, E carré Saturne. ns 

Hitler {thème par M. Gouchon) : misère et chômage IO1I1, E conjoint Saturn DA 

celier du Reich 1933, E sextile Soleil ; imort 1949, °E dodpctile Mars" RES 

Charles de Gaulle (thème par M.  Volguine) : naissance à midi. Comme “Hilers 

sous la DE sextile Soleil qu'il accède au pouvoir en 1944, après avoir subi de 1939 à 

un train de DE harmoniques : trigones de Jupiter, Pluton, Neptune et sextile 


Notons que de Gaulle s’est révélé. comme, écrivain militaire remarquable en. ue. s 
DE à la conjonction d'Uranus. 


à 


Un autre thème dressé pour te a du matin Pdonue pour re péri % 
les DE à l'opposition de Vénus et au carré de Saturne, Ses qui paraît bien moins 
0 sant pour expliquer l'épopée de Ja Francé Jibre. ; cts 


A 
l 


+ Fe 
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ANNEXE I 


_ DIRECTIONS DE FRANKLAND, EXPONENTIELLE ET LUNAIRE 


DANS 60 CAS DE DECES 


Sans aspect, 7 cas, 12 % : théoriquement 38 %. 


TABLEAU I : Direction du point de Frankland 
Oo 300 60 99 1200 150 1800  Tolzar 
ISERE 2 | 2 2 | +9 
IL TÉTS ARE | sx: ;4 | Î 8 
Mercure ...... | AA | | 3 
MR anne cc | 2] 2 4 
A: CIN CAE Î 2: 7. va | ] 8 
DIDIER... | Î l | je 
Saturne ..... rer 3 | 2 Z 9 
Éranus:::.:: 2 2 2 ] 7 
Neptune ...... - Ï 2 | I | 6 
- Total par aspect 9 2 “8 12 Fe 10 / 7 Fe 
_ Sans aspect, 15 cas, 25 % ; théoriquement 38 %. 
TABLEAU II : Direction exponentielle 
Oo 30° 60° 90 120° 150° 1800 rar 
DDIBIL ES nes 1 | 2 2 2 8 
PUINÉ ec 2 | 2 | 6 
Mercure ...... 3 | 4 
Vents :..:..:.. | | 3 | 6 
Mrs À 2 | 2 4 3 23 Î 16 
Jupiter... :...… k 2 l 3 
Saturne ::.:.; I | ] 7 | 3 | je 
ÉTANUS ir rcrv es Ï Ü 2 + 
Neptune ....:. ] Ï Î | F 4 
ain par aspect 5 6 9 23 4 12 7 


6 


Sans aspect, 


De _ qui n'ont aucun 


È sens. 
ï : de ‘maisons. 


Et =... Par contre, il est possible que . 
: - avons plus tenu compte pour ne garder 
Mème observation pour le tableau n° L 


f 
x 5 x 
? $ à : 
x 
# 
x, 
+ # > - 
N 
. RS e = 
’ é « 
DS “ 
Len £. : » 


11 cas, 18 % ; 


PS. — Dans le tableau ci-dessus nous n'avons pas Lois ie DL aux aspects de 
De même que nous 


théoriquement 4 3. C2 


n “en Hp aucun aux DE â 


fe x 


DL aux cuspides aient . l'intérêt, L 
que des Res comparables à ceux du tableat 


SSù 


* > * 
ù à 1 
ES - 
é À 
> 
; 
| É 
# à à 
< * = 
Y 
# ? 3 = 
e À. LS 
k Ê , 
“ < j- 
12 
RES 
= ;: + 
; #4 Ne 
à 1 * 
* & _ 
FA € 
ù % È 
Ft à a À 
à à 2 = 
à } 


_ ANNEXE IL 


ne 


_ TABLE DE LA DIRECTION EXPONENTIELLE 


re 5h: TER se R°. 
ses Degrés Années  Degrés Années Degrés Années Degré 
Bas 4] 20 Dee sl 12447: \ Joe Vi 
2 m0: 27 835 DÉMO ee flo 140 

be 7120 JB BA +03. 126,9 18: HOME 
D 156 29 2,878." 54 128,1 79° 15EE ee 
D 200 30 896 55 129, 80 : Hip 


£ "4 e 
Ca kR 


+ 


23,2 Hanoi 6o 104%" 812-1522 
00 ii 920, Fe 1310 827, 152,8 
Hs 37 05,7 582" 132,6 83 153,4 
M Oh 4 5976 59 133,7 84 154,0 50 
DO 15 00.5 60 134,8 85. 154,6 20 


PARU 30 STORAGE |: 135.8 BG" F5 228 
43,5. 37 103,2 62 136,8 8/73. 

2 46.6 38. 105,0 HITS 88 156,4 

_ 49,6 30%" 106,7 64 138,8 89 156,9 
920 .,/..40 108,3 05 2130,7 90 157,4 


25955 48-1099 ;66: 140,7 91 157,9 
An 42. IVÈS- ++ "67 : 141.6 92 158,4 
010 43. LEA GB 142,5 937 11309 
A 63,7. 44. 114,7 69 143,3 94 159,4 
220 2: « 66,4. 4557 16,2. 70 144,1 95 159,8 


6002" 46: 1176 71 144,9 97 160,6 
2 422 110,0 722 "21457 100 162,0 
240 © 494120, 73 146,5 105 164,0 
76,4 49 121,8 AA AT RSS EL LO T\#65;:7 
78,8 50h23; 1 75 148,0 infini 180,0 


_ 


La Triple Conjonction 
Saturne-Mars 1945- 1946.  . 


(La Pieuvre) 


— 


Les anciens avaient devant les phénomènes de la nature, . Le. 
ments ou agents cosmiques une attitude toute différente de la nôtre... 
Notre éducation scientifique nous a appris à rechercher pour chaque 
événement individuel ou cosmique l’enchaînement des causes en s’astrei- 
gnant à les faire rentrer dans le cadre mécaniste des lois établies d’après : | 
les recherches de ia science. | 


. 


C’est ainsi qu'au point de vue astrologique 'anien des effets | 
d’une conjonction planétaire comme celle de Saturne et de Mars peut 
se déterminer scientifiquement : 


Par le calcul des éléments astronomiques. 


Par le jeu des influx planétaires combinés, du rapport de leur volu- 
me, de leur masse, de leur éloignement, de leur vitesse, de leur éclai- 
rement, etc. k 


Par la détermination des qualités des effets que le raisonnement 
analogique permet de définir. 


Celui qui se penche sur ces études, ayant approfondi la ee 
logie et la métapsychique concevra l’action de la même conjonction com- 
me un courant ou plutôt comme une émission d’ondes magnétiques d’une 
longueur d’onde correspondant aux vibrations de Saturne et de Mars. 
combinées : cefte émission sera perçue par des êtres vivants faisant 
office de récepteurs avec d'autant plus d’acuité que leur propre longueur 
d’onde est voisine de celle émise ou d’une harmonique. | 


Pour les premières civilisations chaque fait individuel et à fortiori 
tout événement cosmique est la manifestation d’une « entité » qui ne 
sera le plus souvent définie que très vaguement (ce sera un esprit malé- 
fique ou bénéfique, un démon), ou par une représentation naturellement 
anthropomorphique dont le meilleur modèle est la Mythologie. 


[Le 


Cette représentation a longtemps prévalu et se retrouve dans Ja : 
description des états psychiques, des états paradisiaques ou infernaux 
des différentes religions ; ce sont les figures symboliques de la « Divine 
Comédie » de Dante, 4: images de l’enfer concrétisant les sentiments, ‘ 
les mouvements psychiques tel que la colère, la luxure, pour aboutir 2 à 
l'hypothèse de la métempsychose. 


LENS 
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Quitte à nous faire regarder 
d’un œil narquois et condescen- 
dant, nous pouvons affirmer que 
sur un certain plan l’action des 
courants astraux et, en particulier, 
de la configuration qui nous inté- 
résse peut être ressentie et détec- 
tée comme une véritable entité, 
et c’est pourquoi je l’ai identifiée: 
à la « Pieuvre ». 


Pour ceux qui n’admettent 
exclusivement que les faits, nous 
allons donner les caractéristiques 
astrologiques des deux conjonc- 
tions qui influencent d’une ma- 
nière toute particulière l’année 
1946, déterminées par les po- 
sitions astronomiques des pla- 
nètes au moment mathématique 
de la conjonction exacte des deux 
planètes précitées. 


Il est assez remarquable que 
cette configuration qui a eu lieu 
une première fois le 27 octobre 
1945, se répète en 1946 à exac- 
tement deux mois d’intervalle, ce 
qui en accuse les effets qui doi- 
vent toutefois être interprétés 
d’une façon différente indépen- 
damment de l’examen de leur thè- 
me horaire. 


Dans le premier cas, en effet, 
les deux planètes sont rétrogra- 
des, et ce sont les qualités néga- 
tives de ces planètes ‘qui sont 
éveillées avec en plus une notion 
de force brutale comprimée et 
sournoise donnée par l’inertie de 
Saturne qui empêche une expan- 
sion normale. 


La seconde conjonction se fait 
au contraire alors que les deux 
planètes sont directes, et la libé- 
ration de l'énergie martienne 
amène une détente future et peut 
laisser prévoir le dénouvement 
d’une crise très grave ayant pu 
mettre le pays en danger, dénoue- 
ment qui peut d’ailleurs présen- 
ter une certaine brutalité, résul- 
tant des erreurs accumulées 
antérieurement, et dont les deux 


signe an est lié à la mer, à l’eau en général, à Ve és re 
tions publiques, la population et la famille en général. Le. Cancer es 
souvent désigné par l’ « Ecrevisse », qui est un animal qui se repa 
d’animaux morts. D'autre part, Mars est le symbole de la lutte, de I: 
brutalité, qui, allié à Saturne, donne la cruauté, l’égoïsme, l’arrivisme 
forcené, « The struggle for life » dans toute son étendue, et il m'est 
apparu d’une façon impérative que la « pieuvre », animal marin car- 
_nivore (le Cancer est un signe d’eau), incarne bien ces caractères ; or. 
ceux-ci sont liés aux courants psychiques dans lesquels la France s 
_ débat actuellement, difficultés de tous ordres : ravitaillement, finances, 
_ reconstruction, etc., au milieu d’une atmosphère. de gangstérisme, non 
seulement rivalités personnelles, marché noir, attentats à main armée, 
mais lutte plus ou moins hypocrite ou violente des intérêts collectifs. 
Il est bon de rappeler qu’ en cas de fuite la pieuvre comme la sèche 
lance un liquide noir qui est bien de nature saturnienne tout comm 
le remède homéopathique fourni par la sèche « sépia » (de nature Sa- 
turne-Lune), qui combat les tendances mélancoliques et « Lee humeurs 
noires ». a 


Le coup d’œil donné sur les trois thèmes apporte certaines expl 
cations FR sur les effets de cette en | 


la cuspide dé la Maison XII et apporte des épreuves et” des tie À tr 
violentes, une recrudescence de maladies, des restrictions Re 


tissant à une action à demi-dictatoriale des partis de gauche momer 
nément unis (Uranus a la pointe de XI, Neptune conjoint à Vénus, 
Jupiter à la Poe de la Maison IT et en trigone a Sr ; — 


deux hace cHstallée toute la ue de cette Map qui : e 
trouve ici en quatrième Maison et ébranle l’agriculture, le foyer, le 
patrimoine, l'administration, montre l’assaut contre le capital, les réfor- 
mes financières (carré à Jupiter avec Uranus en Maison II, lui-même en 
sesquicarré à Jupiter), conditions défavorables pour les travailleurs et > 
pour la santé publique. ee. 


Il faut remarquer que cette brutalité se fait sentir de ble 
façons par les aspects dissonnants que forme la conjonction Saturne- 
Mars avec l’amas Soleil-Vénus-Mercure dans le Capricorne, et en carré 
avec son propre Ascendant, d’une part, et avec Jupiter dans la Balance, 
d'autre part. ne 


Si la tradition place l'Afrique du Nord sous l'influence du Cancer, 
tandis que le Capricorne régnerait sur les Indes et la Balance sur [la 
Chine (certains lui affectent le Cancer), il est intéressant de relever à : 

l'appui de notre étude : 


1° Les tremblements de ie en diverses parties du globe, mais 
particulièrement violent en Afrique du sexe (la Maison IV_ Ge 
au sol) : 


2° 1 reprise de la guerre “civile en Chine : | | 1 


“ 
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3° Les soulèvements et émeutes sanglantes aux Indes auxquel{ 
prennent part les marins (Cancer) ; on doit noter, il est vrai, que la 

ville de Bombay en particulier est régie par le signe du Lion, mais il 

faut voir l'influence générale (Cancer-Capricorne) qui coïncide presque 

exactement avec le méridien du thème. | 
La troisième conjonction, comme la première, a pour maître de 
lAscendant, qui se situe dans le Lion, le Soleil ; mais dans ce thème 

il domine et marque un nouveau courant où l’autorité et la compétence 
commencent à dominer le chaos ; il y a encore bien des difficultés par 
suite de la présence de la conjonction en XII et sur le plan financier par 
l’opposition Neptune-Mercure, cette dernière planète étant maîtresse de 
la Maison II dans les trois conjonctions. Mais la conjonction Saturne- 
Mars n’est plus liée directement avec les autres planètes, et il faut noter 

. la position de l’Ascendant en conjonction avec Pluton en trigone de 
* Vénus et Mercure conjoints et en double sextile avec Neptune et Ura- 
nus. Cette date pourrait marquer l’origine d’un revirement dans la poli- 
tique actuelle de la France. 

_ . Au milieu des courants politiques extrêmement violents et puis- 
_sants, il est intéressant de noter les aspects remarquables de cette con- 
jonction avec le thème de l’ancien président de la République ; elle se 

. place, en effet, au M.C. dans le thème du général de Gaulle (si Pon 
admet exacte l’heure de l’état civil : 4 heures), faisant prévoir l’élé- . 

_vation et la chute. Si dans l'incertitude de l’heure exacte on ne regarde 
que les aspects entre les positions planétaires, on relève les positions 
suivantes qui font prévoir à elles seules les événements récemment 
vécus : 


Dans le thème de la première conjonction (27 octobre 1945), 
Uranus se trouve en opposition de Vénus natale sur la ligne des nœuds ; 
.or Vénus est, dans le thème personnel du général, la planète ayant le 
plus fort influx stellaire extensif (168), alors que le plus fort influx 
stellaire intensif est transmis par le Soleil (175). L’amas de la conjonc- 
tion Saturne-Mars-Lune se trouve en carré avec Uranus natal. L’amas 
Neptune-Vénus-Jupiter se trouve en opposition avec sa Lune natale, 
marquant l’opposition des communistes et certains groupements capi- 
talistes, maïs en trigone avec la conjonction Jupiter-Mars natale, mar- 
quant l’élection présidentielle. 


Dans le thème de la deuxième conjonction (20 janvier), les rai- 
sons de la démission se trouvent d’autre part indiquées : Neptune se 
trouve en opposition à la Lune du général'; le Soleil se trouve exacte- 
ment en carré avec Uranus dans le thème natal. 


Ne pouvant nous étendre plus longuement sur le détail de l’inter- 
prétation, nous laissons le soin aux lecteurs familiarisés avec l’astrolo- 
 gie d’en déduire les effets des courants cosmiques que nous avons carac- 
_térisés par la « Pieuvre », et en particulier l'incidence sur la vie poli- 
tique de certains hommes d’état et sur l’économie de la France pendant 
- ce premier semestre 1946. 


M. MALAGIÉ. 
Ingénieur A. et M. 


Le Docteur Petiot 
criminel de grande envergure 


x i : 5 < 5 \ 


” c CR * En 
/ - : f ÉRRSA ETS 


Une information dé presse, parue en décembre dernier, a annoncé 


que l'instruction du procès du docteur Petiot était close. Les débats se ee 
sont ouvert le 18 mars. L'inculpé est accusé d’avoir commis vingt-huit 


meurtres avec préméditation et guet-apens. Il dépasse donc de loin dans _ 
l'horreur le célèbre Landru convaincu « seulement » d'avoir perpétré . 
dix assassinats. Petiot fit disparaître la plupart des cadavres de ses vic- 
times dans une fosse septique emplie de chaux vive. Lorsqu'il ne put 
plus se procurer de chaux, il les brûla dans le foyer d'une chaudière de : 


chauffage central, rejoignant en cela les méthodes de Landru qui utilisa Fes 
aux mêmes fins un fourneau de cuisine. 


Les régistres de l’état civil nous apprennent que Marcel-André- 


Félix Petiot naquit à Auxerre le 17 janvier 1897 à 3 heures (2 h. 51 m. À 


T.M.G.). Ces données nous procurent un M.C. placé à 11.30 de Ja . 


Vierge et un As. situé à 23. 40 du Scorpion. 


Les heures de naissance de l'état civil sont presque toujours des se 


heures pleines ou des demies. On peut, par conséquent, considérer 
quelles sont exactes à un quart d' heure près. Bien entendu, il peut y 


avoir des écarts pouvant aller j jusqu à plusieurs jours. En ce cas, l'astro- 
logue risque fort de ne pas s’apercevoir de l'erreur et de patauger irré- 


médiablement. Ecartons, pour l'instant tout au moins, cette A à Er k 


et recherchons s’il y a lieu de rectifier l'heure hätale de Petiot.. 


Une chose m'a frappé en lisant les bribes biographiques du Ébistre 
docteur parues dans la presse. Plus encore qu'un assassin, Petiot. paraît 
être un voleur-né. Les psychiâtres qui l'ont examiné l'ont reconnu entiè- 
rement responsable de ses actes. C'est possible. Cependant, il semble 
bien que Petiot ait toujours volé, pas très habilement, le plus souvent méê- 
me maladroitement puisqu il se faisait prendre, et peut-être gratuitement, 5 
si je puis dire, c'est-à-dire sans motifs impérieux. 


À quatorze ans, il est exclu du collège d'Auxerre pour avoir volé 
ses camarades : en 19] 7, à l'hôpital militaire où il est mobilisé, il voie 


de la morphine et de l'argent ; en 1922, il vole de l'argent, un mi- 
croscope et divers instruments à l'asile d’aliénés où il est interne de 
médecine générale ; en 1931, il ruine sa situation politique (il ést alors 


_ maire de Villeneuve-sur-Yonne et conseiller général de l'Yonne), en 
commettant vols et escroqueries qui le font révoquer ; à Paris oùils'ins 


talle après le scandale, bien que réussissant très bien comme médecin, 


il vole dans les grands magasins. Bref, s'il n'est pas un « kleptomane », 


Pétiot est certainement un voleur incorrigible. 
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Dans tout horoscope humain natal, les & monomères > qui occu- 
pent les quatre angles du thème, ou au moins l’un d’entre eux, se rap- 
portent à une ou plusieurs circonstances capitales touchant la personnalité 
ou la destinée de celui ou celle qui a vu le jour sous le ciel envisagé. La 
même règle s'appliquant à l’année corréspondante, se constate dans les 
révolutions solaires. Îl en résulte un moyen simple et commode de ‘vérifier 
et, à l'occasion, de rectifier les données de naissance. On conçoit aussi, 
dans ces conditions, que plus un individu est remarquable par quelque 


- particularité exceptionnelle, plus il est facile de retrouver les données 


authentiques, car immanquablément un au moins des monomères placés 


aux angles se rapporte à cette exceptionnelle particularité: 


Ces considérations m'ont amené à assigner à Petiot un As. placé à 
26 du Scorpion, c'est-à-dire à situer l'heure de sa naissance treize minu- 
tes plus tard que l'heure de l'acte de naissance. À ce degré se trouve : 
« Un homme chargé d'une besace pleine, et courant », image qui peut 
évoquer un voleur s enfuyant avec le prduit de son vol. D'ailleurs, dans 
la liste intitulée : « Mono moeriarum ascendentes in singulis signis, cum 
significationibus et decanis suis aegyptiatcis », liste qui se trouve dans 
les « Commentaires de Joseph Scaliger sur l’ Astronomicon de Manilius » 
(édition de 1600), et qui a été reproduite par Dupuis dans « L'Origine 
de tous les Cultes », tome X (édition de 1836), on lit pour ce degré : 


« Vir vestes humeris bajulans de spoliis. Natus spoliator erit. » 


À ce propos, je ferai observer qu'il faut se garder de considérer 
chaque monomère comme ayant une signification précise infaillible. Dès 
le début de mes recherches dans ce domaine, j'ai spécifié qu'il faut tenir 
chaque symbole zodiacal pour la réunion d’un certain nombre d « idées » 
(au sens platonicien du mot), dont une, plusieurs ou la totalité peuvent 
se manifester dans le domaine sensible. Ainsi, 26 du Scorpion peut s'appli- 
quer aussi aux déplacements rapides, aux voyages ;: comme tous les 
degrés où est figuré un personnage muni d'une besace, aux abcès, tumeurs, 
enflures, aux gains légaux, à la contrebande. Cette dernière signification 
convient d'ailleurs à Petiot qui se livrait au trafic des stupéfiants. Remar- 
quons que le degré opposé, 26 du Taureau où se voit « Un homme debout, 
la main tendue », peut aussi se rapporter à l'idée de vol, car le fait de 


tendre la main peut désigner une propension à saisir, à prendre. 


Voyons maintenant, par l'observation de quelques révolutions solai- 
res, si cette solution est ou non corroborée par le déroulement de l’exis- 
tence de Petiot. 


; l° Il s'est marié le 4 juin 1927. Dans la révolution solaire 1927 
(18 janvier, 10.11 T.M.G.), la pointe de VIl:est à 6.20 de la Balance, 
soit très près de 7 de la Balance : « Un homme tenant de la main 
droite un anneau. » 


-_ 2° H a été élu conseiller général par 1.054 voix contre 210 voix 
le 19 octobre 1931. Le mois suivant, il a été révoqué. Dans la révolu- 
tion solaire 1931 (18 janvier, 9.18 T.M.G.), le M.C. est à 20.40 du 
Sagittaire : à 21 du Sagittaire se trouve un personnage tenant « un 
sceptre », la pointe du XI et à II du Capricorne où se trouve « un Roi », 
et la pointe de XII à 2 du Verseau, degré qui indique des ennuis sérieux. 


; 3° Il a été arrêté le 2 novembre 1944. Dans la révolution solaire 
1944 (18 janvier, 13.08 T.M.G.), il n'y a pas de degrés satisfaisants 


aux différentes pointes des Maisons, mais l’'As. à 15.40 des Gémeaux 


est fortement opposé à Vénus, Maître de XII par le Taureau Tr 

_ placée à 18.23 du Sagittaire, 19 du Sagittaire où est figurée une 

son » se rapportant fréquemment à la prison. En outre, le Nœud Asc 
dant et Pluton, respectivement placés à 7.17 et 7.44 du Lion, sont exac 
tement opposés à Mercure natal sis à 8 du Verseau : « captivité »,: 
exactement en carré avec la pointe de XII natale, à 8 du Scorpion, 8 du 
Taureau et 9 du Scorpion étant des degrés d'infortune particulièreme 
_ caractéristiques. | NS 


4 Il a passé toute l’année 1945 en prison. La révolution solaire: 

1945 (17 janvier, 18.55 T.M.G.) donne un M.C. à 16.30 du Taureau, 
17 du Taureau où est figuré un taureau « attaché » se rapportant à la 
captivité et un As. opposé à 27 du Verseau où l'on voit une « Maison 


entourée de palissades » représentant souvent une prison. 


__ 5° Il passera certainement au moins une partie de l'année | 946 cn 
prison. Or, dans la révolution 1946 (18 janvier, 0.43 T.M.G.), le MC. 


est à 8.20 du Lion, donc exactement à l'opposition de Mercure natal et 
en carré avec la pointe de XII. | Sn te 


__ En conclusion, étant données ces concordances précises, il faut. 
admettre que la rectification que j'ai proposée est correcte. * 

J'ai incidemment parlé de la maison XIL Je n'y reviens pas On 
remarquera l’angularité de Jupiter près du M.C. et de Vénus qui lui est 
opposée, tous deux en carré avec Mars, Pluton et Neptune, mais en 
sextile et en trigone avec la Lune au Cancer en VIII La pointe de XI 
est bien aspectée. Ces faits sont en accord: avec les succès d'ordre élec 
toral ou autres, y compris ceux qui touchent à sa profession, à ses trafics … 
de stupéfiants, à ses vols, à ses crimes. | Re cn 


En éffet, si l’on se borne à consulter ma brochure sur « Les Corres : 
pondances symboliques des Degrés du Zodiaque », on verra que la Lune 
par 6 du Cancer «exprime parfois l'égarement »_ et par. 7 du 
Cancer « implique l'idée de violence », que Vénus par Il de la 
Balance « indique souvent un obscurcissement de l'intelligence ou de la 
moralité » et aussi < un contraste, une dualité », que Jupiter par 10 du 
Sagittaire et 10 des Poissons « peut se rapporter à la chimie ». Ces idées 
sont en harmonie avec les crimes de Petiot, les questions de psychiâtrie 
auxquelles il s’est adonné, les stupéfiants dont il a trafiqué. De plus, 6 du 
Cancer correspond aux récipients et, plus spécialement, aux 4 chaudiè- 
res », 9 du Sagittaire au « feu ». Le feu doit évidemment jouer un rôle 
important dans cet horoscope. Chez Landru, huit astres et le Nœud 
Ascendant étaient en signes de feu, alors que chez Petiot, pas un signe 
de feu n’est occupé. Cependant, le Sagittaire presque entier est en Mai- 
son I et, outre Jupiter, le Nœud Ascendant met en jeu l'idée de feu, tan- 
dis que Neptune et Mercure sont tous les deux opposés à des degrés igné : 


On remarquera encore Vénus opposée à 12 de la Vierge « qui peut. 
se rapporter à un assassin », II du Bélier (captivité) déclenché par Mars, 
12 des Gémeaux occupé par Mars et Pluton, indiquant des chagrins et 
des soucis. Neptune à 18 des Gémeaux, où est figuré « un renard », mon- 
‘tre évidemment ‘la ruse, la rapacité, le vol. Le Soleil, par 27 du Lion, 
« contient un danger, une position défavorable ou de l’affliction ». Enfin, 
Saturne et Uranus conjoints à l’As. peuvent se rapporter àl'ivrognerie par 
28 du Verseau (j'ignore si Petiot est intempérant), peut-être à l'ivresse 
en général, même à celle que procurent les stupéfiants, aux études, à la 
philosophie par 29 et 28 du Scorpion, aux militaires par 29 du Verseau, 


du 
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D “er Fe on considère/28 et 29 Je Taurcan qui leur sont opposés, à la Résis- 
tance (Petiot était devenu capitaine dans une organisation de Résistance 
et prétend avoir exécuté des collaborateurs), et à la paralysie (Sa thèse 

de nn a été consacrée à Fébide de la « paralysie ascendante et 
aigüe | 


| En définitive, dès Pr naissance du monstre, ses qualités, ses tares, 

_ ses succès, ses vols, ses crimes, ses vicissitudes étaient inscrits dans le ciel. 
On aimerait que des correspondances si surprenantes ne se constatent 

__  qu'exceptionnellement. Il n’en est rien. Il y a sans doute bien peu de 
…_ gens — pour ne pas dire personne — qui échappent à leur destin. Cette 
- constatation appelle des remarques d'ordre philosophique du plus haut 
intérêt que je n'ai pas ici la place de développer. Notre liberté, nous la 
| chérissons et elle n'est qu ‘illusoire parce que nous la plaçons là où elle 
_ n'est pas. La vraie liberté n'est d'ailleurs accessible qu’à une faible mino- 

rité. Ainsi le veulent les lois qui président à notre existence. 


Données du ciel de naissance de Petiot 


PE Né à Auxerre (47°48.N.OH. 44 in. E.G.) le 17 janvier 1897, 
3 heures 4 minutes (T.M.G.). 


L M.C. 15 de la Vierge, XI 15 de la Balance, XII 8 du Scorpion. 
AS. 26 du Scorpion, II 28 du Sagittaire, III 7 du Verseau. 


_ Gémeaux : Mars 11.37, Pluton 11.55 rétrog., Neptune 1 7.56 rétrog. 
__  — Cancer : Lune 6.43. —— Vierge : Jupiter 9. 24 rétrog. — Scorpion : 
Uränus 28. 09, Saturne 28.36. — Capricéiue : Soleil 27.19.39. —— Ver- 
seau : : Mercure 8.37 rétrog:, Nœud as. 16.17. — Poissons : Vénus 1 1.45. 


A. COSTESEQUE. 


EL Astrologie judiciaire est basée sur l'hypothèse d’une action des 

. forces cosmiques sur le nouveau-né, maïs, en sens inverse, certaines idées, 
certains mots étaient considérés comme capables d éveiller, dans certains 
milieux énergétiques, des résonnances sympathiques : l action de l’homme 
sur les énergies n ‘était donc pas considérée comme impossible. Nous 
n ‘avons encore qu'une idée extrêmement vague de l'influence des forces 
cosmiques et telluriques sur tout ce qui existe à la surface de la terre, et 

| nous dédaignons encore, en agriculture, en génétique animale, par. exem- 
5 ple, des traditions demeurées efficientes chez des peuples qu’on appelle 

sauvages... )» 


= : : | R.-M. GATTEFOSSE.- 
€ a: Re ne Ees Sages Ecritures pp. 105) 
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Quelques observations et réflexions | 
D. _ à propos de, le MÉTHODE PSYCHOLOGIQUE 
42 | . proposée par M. BUNGE 


Un Dans le n° | de la nouvelle série des « Cahiers Astrologiques >». 
(janvier- février 1946), M. Hans Bunge expose une méthode psycholo- 
gique qui, selon ses propres termes, doit « trouver les raisons horosco” 
piques d'un événement, savoir par quelle combinaison de forces spiri-. & 
tuelles cet événement fut causé ». Er 


Notre confrère commence par faire allusion à l'étude que nous avons e 
fait paraître dans le n° 12 de la première série des « Cahiers Astro- 
logiques > (novembre-décembre 1939). Ce travail était relatif à l'im-_ 
portance du MC comme significateur de destinée et montrait, d'après 
de nombreux thèmes de souverains détrônés, Ta fréquence, des afflic- 


tions du MC. 


M. Bunge nous dit que notre étude « a fait se cristalliser chez lui + 
des réflexions qu'il. avait nourries depuis quelque temps sur les relations 
qui existe entre le thème natal et le sort >». / 


Il prend soin de nous avertir avec bienveillance que, s'il se permet | = 

de prendre la plume, ce n'est point pour critiquer M. Symours ou son … 

- article. Nous l'en remercions mais, soit dit en passant, nous n avons pas 
la phobie ‘des critiques, puisque notre seul désir est de rechercher Le 

Vérité telle qu’elle résulte des faits et non pas de « dogmatiser » en. 
forgeant des théories personnelles ; si. quelqu'un peut nous apporter L- 

preuve expérimentale d'une erreur figurant dans nos recherches, Join de. 

lui en vouloir, nous lui en serons reconnaissant | Re SE ER 


Nous pensons que notre confrere-cst-annie de sentant sembla- 
bles aux nôtres. Aussi espérons-nous qu'il ne prendra pas en mauvaise: 
part les observations et les réflexions que nous suggère son exposé. Tout 
d'abord une mise au point s'impose : M. Bunge écrit : « Notre confrère 
a essayé de trouver dans les aspects du MC et de son maître les facteurs 
qui déterminent cette similitude de destinée (renversement du trône) et 
de découvrir ainsi des causes analogues derrière les événements. équi- 
valents. » ie 


Nous tenons à faire remarquer que nous n'avons jamais éd à 
dans notre étude, que le MC dissonant constituait à LUI SEUL l'indice … 


Si 


certain du FESSES" pour un souverain, mais seulement qe il consti- : 


ns D'UN QUO CAT RARE, PF 
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“üâit un « signe dangereux »! (il en tale d autres), puisqu’ on le ren- 
contre avec une fréquence remarquable chez les souverains détrônés 
- (ainsi qu'en témoignent nos statistiques). 


Nous pensons qu'un pronostic astrologique sérieux ne saurait résul- 
ter que d'une « convergence » de plusieurs indices dont l'importance 
relative : peut être hiérarchisée d’après l'observation ou, mieux encore, 
d' après l'expérience méthodique (statistiques de fréquences comparées). e 
Et même, dans ce cas, nous ne croyons pas qu à moins de recevoir « une 
- inspiration spéciale », on puisse faire une prédiction infaillible. M. Bunge 
ne partage sans doute pas ce point de vue puisqu il nous dit que « ce 
dont l'astrologie a besoin, ce sont des règles sans exception ». 


F Nous ne.connaissons pas, pour notre part, de-telles règles.…, et il 
est sans doute heureux qu'il en soit ainsi, car, dans le cas.-contraire, la 
liberté disparaîtrait entièrement et le fatalisme le plus inflexible nous 
écraserait ! Certaines correspondances astrologiques s'appliquent jusqu'à 
80 ou 90 % des cas, ce qui permet déjà des pronostics intéressants (ces 
pourcentages sont d'ailleurs rares !). Quoi qu il en soit, notre confrère 
affirme « qu'il est possible d'indiquer une même ration HoroscepIans 
dans les thèmes de souverains détrônés ». 


Avant de nous dire quelles preuves il apporte pour étayer cette 
affirmation, il nous donne un exposé de ses idées générales sur la des- 
tinée. Il s'exprime ainsi : « Les événements font partie de la destinée 
du Natif ; or l'horoscope est un diagramme de forces spirituelles et cela 
exclut la possibilité d’une influence directe des astres sur les événements ; 
cette influencé ne peut être qu'indirecte, c'est-à-dire agissant sur l'âme 
du natif. Si, par exemple, certaines constellations annoncent au natif un 
accident, cela ne veut pas dire que les planètes lui suscitent l’arrivée 
imprévue d'un camion infligeant une fracture du crâne, non, cette cons- 
tellation le rendra imprudent et distrait, elle le fera aveugle pour les 
dangers en général et le fera ainsi victime d’une mort soudaine. » 


Nous ne pouvons nous empêcher de penser que M. Bunge se meut 
au cours des lignes précédentes dans le domaine de la Métaphysique 
plutôt que dans celui de l’Astrologie Scientifique ! On peut. admettre son 
point de vue aussi bien que le point de vue contraire si l’on reste dans 
le terrain du raisonnement ! 


… Nous ignorons encore SCIENTIFIQUEMENT si « l'influence astra- 
le > correspond à une action directe des astres sur les événements ou 
à une action se manifestant sur l'âme du natif. 


Choisnard a discuté cette question dans des termes assez voisins 
quand il pose la question de savoir si les astres sont la cause ou simple- 
ment le signe de tel événement (ou de tel trait de caractère). Et il con- 
clut avec raison que pour nous cette question est actuellement insoluble : 
. Tout ce qu'il nous est permis de constater c’est l'existence de corres- 
pondances entre tel événement (ou tel trait de caractère) et telle confi- 
guration céleste ; le reste ne peut être qu'hypothèse |! 


Mais rendons la parole à notre confrère : 


« La destinée s'inscrit dans l'horoscope comme conséquence de 
la structure psychologique du natif, et les événements doivent'être consi- 
dérés comme une projection matérielle de ces forces vivantes et dyna: 
miques qui constituent la vie intérieure de l'homme comme celle du 
cosmos. 


: de due lee € nous bons que cette FE es 
‘nement visible pour tout le monde et donc d' ordfe objécti 
est causé par des forces inconscientes dans le psychisme du nat 

aucun roi ne provoquera consciemment sa propre. chute. C'est ci 
pour mieux nous entendre nous devons donner un bref exposé | LL 
_ division de l'horoscope tel que nous le préconisons, et qui résulte des 
lois et doctrines ésotériques dont l'origine se perd dans la nuit des 
temps, division qu'on retrouve dans les. œuvres du célèbre psycho 
contemporain Jung. » - 


Ïl est inutile que nous reproduisions : ici és che qui figurent d ins 
l'étude de M. Bunge. Nous prions le lecteur de s'y reporter, Nous 
“pensons qu aucun astrologue scientifique ne pourra considérer ces co - 
tructions idéologiques abstraites et complexes autrement que com 
des vues subjectives à base de métaphysique et non d expérience Je 
serais curieux en vérité de savoir comment on est PANeE à établir le 


analogies suivantes : 


PREMIER GROUPE DEUXIÈME GROUPE a GRourE 


Maisons 1-4 Maisons 5- 8. _. 2 Maisons 9- 15 
Corps. Ame. : “Ep es “à 
Destin. _ Homme. … Providence. : 
Subconscience. Conscience. - - Etincelle divine. 
Instinctif. Fe Sujectif. Objectif. £ 
Lune. Soleil. Jupiter. . Cr RS 


ue preuves anale. vérifiables, Det on donner de ces s att 
uions ? 


Pour ma part, j'avoue que, ur ina ans de recherches mé ee 
diques et de pratique portant sur des milliers de thèmes, je n'arrive] 
à constater la réalité de ce schéma (et je crains de ne pas être seul « 
mon espèce !) | 


Le schéma des significations des Maisons est presque : aussi « .- 
cutable ». Nous connaissons des significations traditionnelles que l'e 
rience vérifie chaque jour (Maison I : Caractère ; Maison II : Arge 
gains ; III : Frères et sœurs ; IV : Père NES Mae etc. . mais on 
n'en saurait dire autant des significations € psychologiques > du sché 
en question. Bref, qu'il s'agisse de la théorie d interprétation psycholo- 
gique ou des schémas relatifs aux maisons, nous sommes dans le domain: 
de l'hypothèse, de la « métaphysique ». On peut admettre ou repousse: 
les idées de M. Bunge, selon ses tendances, mais sans invoquer l'ap u 
des faits, du moins à ce qu'il me semble. 


Mais voilà précisément que notre confrère. invoque | J'ex 
des souverains détrônés qui figurent dans notre étude comme pre 
du bien fondé de son point de vue, selon lequel « la fin de leur car 
est inscrite dans tous ces horoscopes par le fait que la Maison Ill « 
Maison VI sont simultanément maléficiées, ce qui nous dit done 


faire valoir dans le monde sont de nature non constructives et que Je 
résultat s'annonce également \ comme nent sa 


tableau dressé par Hans Re : 
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TA XVI : Maitre de II (en III), opposition anne (en IX) et auadrature | 
Neptune (en II). Signalons en passant qu’il y a une erreur : Le maître 
de XI est en trigone de Saturne et non en opposition. 


Napoléon 1“ : Maître de XI (en XI) quadr. Maître de III (en Il). 
‘Charlotte : Maître de III (en III) oppos. Saturne (en IX) maître de XI. 
Maximilien : Maître de III (en I) quadr. Maître de XI (en XI). 

_ Nicolas II : Maître de III (en XI) quadr. Maître de XI (en VIII). 


. Don Carlos de Portugal : Maître de XI (par interception aussi maître de 
VIII), opposition Neptune (en III). 


Fils de Don Carlos : Maître de XI conjoint Mars quadr. Saturne, maître 
de III (Notons ici que le fils de Don Carlos a été assassiné, mais qu'il 
n’a pas été « renversé » puisqu'il n’a jamais régné ! ces enfin cela est 
sans importance !) 


Charles I" : Maître de III et maître de XI quadr. Jupiter, maître de VIII 
et de V. 


Jacques II : Uranus (en III) quad. Jupiter, maître de V et VIII (en XI). 


Louis XVIII : Que cite M. Symours n'entre pas en question, car il mourut 
en dignité de roi (Soit, mais il a quand même été renversé de façon 
foudroyante. Enfin, rangeons-nous à l’opinion de M. Bunge.) : 

Louis-Philippe : Saturne, maître de III (en X), quad. Maitre de XI. 


Alphonse XIII : Maître de II (en III) oppos. Soleil, conj. Neptune (en IX), 
Saturne en XI quadr, Uranus (en Il). 


Guillaume II : : Maître de III oppos. Saturne (en II), Uranus (en XI), opp. 
Lune (en V), Mars maître de II quad. Vénus, maître de XI par inter. 


Marie-Antoinette : Mars, maître de XI oppos., Saturne (en VII) et quad. 
- Lune (en V). Neptune (en III), quad. Soleil, maître de III. 


Napoléon III : : Jupiter, maître de II (en II), quad. Neptune (en XI). Mars, 
| maître de III conj. Soleil (en III), oppos. Uranus (en IX). 


À première vue, cette énumération paraît « décisive »... Mais 
examinons les choses de plus près en notant tous les aspects de chaque 
horoscope (Convenons d'un orbe de 10° pour faciliter les choses et 
afin d'améliorer les résultats pour AS et MC en cas d'erreur !) 


Nous portons sur le Tableau I les relations « harmoniques » d’as- 
pects entre Maîtres de III et de XI (que M. Bunge a omis de nous 
indiquer). Nous portons sur les Tableaux II tous les aspects (harmo- 
niques ou dissonants) formés : 


a) Par les planètes placées en Hier XÉ 
b) Par les Maîtres de III et XI. 


Le tableau III synthétise les tesultats en indiquant en face du nom 
de chaque souverain le nombre d’aspects (harmoniques et dissonants) 
des planètes en III et XI et des maîtres de ces maisons. 


Le lecteur découvrira avec surprise, en examinant ces tableaux, que 
notre confrère n'avait présenté « qu'une face de la médaille ». Dans le 
- désir de prouver sa thèse, il a oublié de procéder à la « contre-épreuve ». 

Et cette « contre-épreuve » constitue une véritable catastrophe pour ce 
qu'il croyait prouver ! | | 


ce remarque d' nd que ce ee ee aspects Re entre 
maîtres de III et XI ou planètes dans ces maisons est non moins € | Pro : 
bante » que celle de M. Bunge (ou peu sen faut D). nee 


Mais les tableaux Il et [Il sont encore beau but plus désastreux 
pour la « théorie psychologique » de la destinée. 


. effet, par une ironie du EL le ombre d aspects dissonants 
formés par les planches en III et XI et par les maîtres de ces maisons, 
est non seulement largement inférieur à celui des aspects harmoniques 
mais même inférieur à la fréquence générale. qu'on devrait trouver 
d'après le calcul des probablités ! 


En effet, pour les planètes en III et en XI on trouve : 


52 aspects harmoniques 
3] aspects dissonants. 


‘ Nous comptons comme dissonantes toutes 12 écnionetions de Mars, ï 
Saturne, Uranus et Neptune : comme harmoniques celles de Jupiter et. 
. Vénus avec AS, MC, Lune, Soleil, Mercure et de Mercure avec le 


Soleil. 


Normalement, le nombre d'asvucre dissonants devrait être un 
peu inférieur à celui des aspects harmoniques (car les trigores et les … 
sextiles sont plus nombreux normalement que les conjonctions ou les 
oppositions). D'après un calcul approximatif on devrait trouver autour 

de 40 aspects dissonants au lieu de 31. de à 


Pour les aspects reçus par les Maîtres des Maisous II et ee on ne 
obtient 78 aspects harmoniques contre 52 dissonants, ce qui est encore … 
un grave échec pour la tentative de démonstration de M. Bunge (On _ 
devrait normalement rencontrer environ 60 aspects dissonants). “ 


' En consultant le tableau III, nous voyons les résultats ébtente pour. < 
chaque thème ; on constate | Ne 


a) Pour les aspects des planètes en III et XI : Sur 14 thèmes 
(dont dix renferment des planètes en III et XD), on en trouve sept où 
prédominent les aspects harmoniques, deux où le contraire se produit 
et un où les aspects DAURETIANEe et dissonants sont à. égalité ! : 


On notera, en passant, que les deux thèmes cities D dise. es 
nants l'emportent sont ceux de Charlotte du Mexique (dont les disso- se 
 nances s “expliquent par la folie) et du fils de don Carlos (assassiné) es 
En ce qui concerne les aspects des Maîtres de IIT et XI on constate que … 
dix horoscopes donnent une majorité d'aspects harmoniques, trois d' as” rs 
pects dissonants et une égalité entre dissonants et harmoniques. ; 


LA 


ÏIl serait fastidieux d'insister plus longuement, et nous laissons aux . 
lecteurs des « Cahiers Astrologiques » le soin de tirer lés conclusions AR 
. de nos tableaux. 


Nous n'avons pas écrit cet article pour le plaisir de « criticailler > 
et encore moins pour froisser un confrère que. nous assurons de notre 
sympathie, en lui rappelant l'antique sentence : « Amicul plato sed 
magis amica Veritas | » fa OS a 
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: Nous avons voulu simplement par un exemple « pris sur le vif » 
montrer le danger qu'il peut y avoir à étayer une théorie sur quelques 


cas hâtivement examinés AVEC UNE IDÉE PRÉCONCÇUE. 
Il faut toujours soumettre IMPARTIALEMENT Es faits au con- 


_trôle de l'expérience méthodique, sans omettre aucun des facteurs qui 
peuvent jouer un rôle sur ce terrain ; sans quoi nous risquons de nous 
fourvoyer et de perdre notre temps et notre peine ! 


P4 


Ed. SYMOURS. 


PS. — Dans mon travail sur les souverains détrônés, je n'avais donné 
que les principales dissonances du M.C. M. Bunge pourrait, peut- être, 
me reprocher de n’envisager qu'une face du problème. 


J'ai donc voulu relever les principaux aspects bénéfiques (sextiles et 
trigones) à 10° d’orbe et conjonctions de Vénus-Jupiter à 15°. Celles du 
Soleil, de Mercure et de la Lune sont considérées comme variables selon les 
aspects reçus. 


On peut démontrer facilement, d’après le calcul des probabilités, que 
le nomtre d’aspects dissonants (carrés à 10° d’orbe, oppositions à 15°, 
conjonctions de Mars, Saturne, Uranus et Neptune à 15°), doit AS norma- 

_ lement depeu près égal à celui des bénéfiques. 


Or pour les vingt thèmes de souverains cités, je trouve : Aspects haïr- 
moniques, 36 ; aspects dissonants, 59. : 


Il y a donc nette supériorité en nombre des aspects dissonants. Mais 
- si l’on tient compte de la puissance comparée, les dissonances l’emportent 
beaucoup plus nettement, car'les conj. et opp. ont beaucoup plus de force 
que les trigones ou sextîles. Il semble même qu’il en soit de même, à un 
moindre degré pour les carrés. Tout au moins par rapport aux sextiles ! 


Par conséquent, il semble prouvé de toute manière que les dissonan- 
ces du M.C. sont particulièrement redoutables pour les « têtes couronnées » ! 


S'il fallait chiffrer la puissance des aspects: maléfiques et celles des 
bénéfiques dans ces vingt thèmes d’après le nombre aussi tien que la force, 
on devrait donner : Pour le chiffre, 36 aux bénéfiques ; près de 90 à 100 
aux maléfiques. 
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SIGNES DU TEMPS. 


REVUE D'ASTROLOGIE. 


fondée dans la clandestinité en-1941, 


sous le direction de R. BAUWENS. 
— sera publiée en France bientôt — 


| _ d'interprétation appliqu ée _ 


Lorsque nous avons écrit, en 1937, « La Synthèse de l’Interpr 
tation Astrologique »,’ nous nous trouvions en présence d'une impor. 


tante littérature astrologique moderne, dans laquelle étaient disséminés: 
de nombreux avis relatifs à des points particuliers de l'Interprétation 


| Il nous a paru nécessaire de citer ces avis et de les grouper pour 
permettre d'en tirer une appréciation et certaines directives. La confron- 
tation des opinions contradictoirés ou concordantes nous semblait indis- 
pensable à la réalisation de quelques progrès. RS 
Notre exposé, aussi complèt que possible, n'a pas eomporté de 
conclusions doctrinales. Fe TR a 


x = D'une part, les éléments réunis étaient incomplets, car les livre 
et traités consultés, si nombreux et si variés fussent-ils, ne comprenaient 
pas certaines opinions indispensables à connaître avant de pouvoir se 
prononcer en parfaite connaissance de cause. Par exemple, la repro 
duction des théories de Morin de Villefranche, par Hieroz, n avait pa 
encore paru, de même que les travaux de Von Klocker publiés 
Verdier. On attend d'ailleurs impatiemment encore d'autres réédi 


ou traductions d'écrits d'anciens auteurs. de 


D'autre part, nous estimions n'avoir pas, en matière d'interpré- 
tation, une compétence suffisante pour trancher des questions contro- 
versées ou trop peu discutées encore. : ER ER 

Prenons comme exemple la question de l'Interprétation appliquée 
et du choix de ses bases initiales. os 

Celles-ci comportent les éléments suivants : — Influence solaire, 
— théorie d'A. Léo, — Maître de l' Ascendant, — système classique 
_ Maître de la Géniture, —— conception ancienne négligée, — domi- 


nante, — théorie de Gouchon. tee ta 
Ces éléments ont constitué jusqu'ici des points névralgiques, utilisés 
par chacun selon ses préférences, pour procéder à l'interprétation d un. 


thème. ne È te PE 
À chaque élément fut attribué, par l'un ou par l’autre, un rôle 
prépondérant, qui trop souvent ne se vérifiait que dans certains cas 


seulement. S e 


Les publications astrologiques relatives à cet objet ne compreniaient 
que des méthodes individuelles dont la diversité même marquait le 
caractère aléatoire. Aucune d'elles ne paraissait s'imposer comme parti- 
culièrement efficace. Aucune ne donnait un exposé logique et démons- 
tratif propre à marquér sa supériorité. RS 


= 
PA 
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ONE 
"4 


+  Volguine, dans une petite brochure de vingt pages, « Le Maitre 
_ de la Nativité », récemment parue, vient de faire un exposé réellement 
_ didactique. | ee | 

_. Aidé par une longue pratique et par une érudition très étendue, il 
prend ainsi, en matière de doctrine interprétative, une position de pre- 
mier plan : il mérite d'en être félicité. 

: Son style est clair et attachant, sa méthode peut être, sans hésita- 
tion, qualifiée de remarquable. Elle est appuyée sur plusieurs exemples 
suggestifs. Le souci de l'exactitude et de la possibilité du contrôle, si 
nécessaire en Astrologie, le conduit à rappeler soigneusement Îles 


. données de naissance des personnages cités, —— souci que de trop 
nombreux écrivains négligent, déforçant äinsi l'intérêt de leurs 
références. : 


Un système de cotes modernisé, substituant l'évaluation mathé- 
 matique à une vague appréciation sentimentale, plus ou moins approxi- 
‘’mative, permet d'éxpérimenter très facilement le procédé sur des 

exemples quelconques et d'en vérifier la portée. | 


Grâce à ce procédé, qui détermine les coefficients de puissance 

de chaque planète, certaines règles usuelles peuvent être réformées. Il 
ést ainsi prouvé que la présence du plus grand nombre de planètes dans 
une triplicité ne rend pas nécessairement cette triplicité dominante. La 
+ domination doit être attribuée à la triplicité qui a le plus haut coefficient 
et non à celle qui contient le plus de planètes. | 


_ L'auteur a réussi à montrer, en quelques lignes très clairement 
réduites, comment il faut interpréter les dominantes trouvées, selon leur 
ordre chiffré. Il montre, par exemple, qu'il faut apprécier d'une façon 

_ ‘différente la dominante Mercure-Mars et la dominante Mars-Mercure. 

à  : Les écrits objectifs qui seront rédigés dorénavant dans le sens du 

_  « Maître de la Nativité », de Volguine, contribueront très utilement à 
l'établissement d'une doctrine astrologique raisonnée. 


Il est à souhaiter que les auteurs s'inspirent de ce modèle. 


Vicomte CH. DE HERBAIS DE THUN. 


__ «...La pensée et le verbe divin créent la manifestation de la toute- 
puissance. De cette toute-puissance émanent sept esprits qui travaillent 
dans sept cercles. Dans cés sept cercles sont enfermés tous les êtres qui 

habitent le monde. Les manifestations des sept esprits de ces cercles 
s'appellent le destin. Ces cercles eux-mêmes sont enfermés dans la pen- 
sée divine qui les pénètre à tout instant... » 


Re | He THOT-HERMÈS. 


* 


Lettres et Opinions + sn. 
au sujet du “Maître de Nalivité” 


Je n'ai pas l'habitude de me vanter en publiant les lettres des 
confrères au sujet de telle ou telle de mes publications et, si ma dernière 
petite plaquette ne m'avait amené que des félicitations comme certains de. 
mes livres précédents, je n'aurais pas jugé utile de les livrer au public. 
Mais par le nombre des lettres reçues et les opinions souvent originales 
qu'elles expriment, je me rends compte à quel point la question de la 
dominante est importante pour provoquer de telles réactions. D'autant 
plus qu'à côté des éloges il y a des critiques solides. Ainsi, par exemple, 
si André Costesèque croit « plus utile à la cause de l’Astrologie la 
publication de tels travaux que les divagations futures >» de certains 
astrologues, les objections sont souvent de taille. | | RDA 


« Je ne saurais être d’accord pour certaines maîtrises », écrit Mau: 
rice Privat : « notamment celles de Pluton. Comment le maître de la 
mort pouvait-il être ailleurs qu’au Scorpion ? Soyons logiques. Expéri- 
mentalement, rien de plus exact. Symboliquement, tout concorde: 
Alors ? » | | DR 


Or, il me semble que le domicile de Pluton dans le signe du 
Sagittaire a encore davantage de concordances symboliques et mytho- 
logiques que sa maîtrise supposée sur le Scorpion (la Mythologie ne … 
dit-elle pas que Jupiter a partagé le monde avec Neptune et Pluton ? !), 


7 


et donne expérimentalement des résultats très satisfaisants. ee 


+ 


La lettre de H. Beer contient, à première vue, des objections beau- 
coup plus solides : | ES 


« Vatre opuscule « Le Maître de Nativité », si admirable comms pion-. 
nier sur un terrain qua j'ai labouré depuis de longues années, me semble 
affecté d’une erreur d'évaluation que je me fais un devoir amical et pro= | 
fessionnel de vous signaler. + Ps. 


« Votra Table À (p. 5) est en désaccord avec les forces æstrophysiques 
des planètes et leur.importance astrologique aussi bien qu'avec l'égalité 
principale des signes supposée par KlœcCkKler, par moi et la plupart des | 
auteurs astrologiques, je pense. ee GAS A Re 


« Faites l'addition des valeurs que vous y attribuez en direction verti- : 
cale et horizontale,.et vous comprendrez mon objection. Pour la verticale, 
mettons Soleit et Lune de côté parce que vous le voulez ainsi. Mais alors, 
Uranus aurait un total maximum, dépassant même Jupiter, le géant … 
physique, te grand :bienfaiteur astrologique? Saturne,,au contraire, se 


: 


2 


LETTRES ET, OPINIONS 010 


_ rangerait après Jupiter, Mercure et Vénus, ce qui me paraît incompatible 


avec son importance naturelle ainsi qu’astrologique. 


&« \Pire peut-être sont les conséquences des inégalités résultant de 
laddition horizontale dont le comble est indiqué par Vierge 16 (pauvre 
orpheline !) contre 39 pour Sagittaire £t 40 pour Balance par exemple. 
Si la répartition des signes parmi las Planètss reflète nécessairement les 


_ affinités, la somme numériqua pour la totalité des planètes dans chaque 


signe doit avoir une valeur égale ou presque. Autrement on met des pré- 
jugés en système, en déshéritant les horoscopas qui accusent fortement 
la Vierge ou bien le Bélier, etc... 


« Pensez, cher Monsieur, qu'en appliquant dsux fois votre tableau 
(sous À et b), vous doublez ces écarts = injustices vis-à-vis de certaines 
planètes (Saturne et Mercure notamment) ainsi qua de Vierge, Bélier, 
etc. Les conséquences vous sautent dans les yeux en essayant votre système 
sur de nombrauses personnalités de premier plan. 


« Que le Ciel vous pardonne votre erreur, ainsi que vous Mme ferez 


grâce de ma critique...» 


Or, je ne vois pas du tout pourquoi les coefficients planétaires 
additionnés horizontalement doivent donner pour chaque signe le même 
nombre. Tout le monde est d'accord, par exemple, que la Vierge est 
le lieu d'exil de Jupiter et de Neptune et de chute de Vénus et qu'aucune 
planète n'y est exaltée (si ce n'est son maître, Mercure, qui de ce fait 


a un coefficient supérieur que n'importe quelle autre planète dans son. 


domicile). Par conséquent, en additionnant les valeurs de tous les astres 
dans ce signe, on doit arriver automatiquement à un chiffre beaucoup 
plus bas que celui des Poissons, par exemple, qui est gouverné par 
deux planètes (et non par une) et est le signe d’exaltation de Vénus 
et d'exil de Mercure. 


D'ailleurs, dans cette étude (qui était primitivement destinée aux 
« Cahiers >» et que j ai publiée séparément afin de ne pas encombrer 
ces pages de mes propres écrits) je ne prétends nullement à l'infailli- 
bilité quant à telle ou telle appréciation d’une position zodiacale ou 
“horaire, mais crois sincèrement qu'il est préférable de présenter une 
méthode pratique donnant de bons résultats que de laisser cette question 
de la dominante à l'intuition dè chacun. 


J'ai communiqué ces réflexions à H. Beer qui m'a répondu par 
une nouvelle lettre dont je me permets d'extraire les passages suivants : 


« J’ai préparé pour una de mes nouvelles publications une évaluation 
numérique des planètes dans les signes qui, tout en tenant compte de leur 
diversité symbolisée par les « dignités », etc... leur attribua approxima- 
tivement la même valeur totale à chadue signe. En effet, jusqu’à preuv?2 
du contraire, l'égalité numérique des signes est-un.axioma fondamental 
pour moi. En tout cas, des écarts excessifs comme ceux de votre Table À 
allant jusqu’à 40 contre 16 points me s:mblent êjre des avertisseurs annon- 
çant que quelque chose ne « colle >» pas. 


« Sans vouloir entrer pour le moment dans la critique détaillée, je 


na peux par exemple pas admettre que Île trop peu étudié Neptune mérite 
+ 10 points dans le Lion contre — 5 points dans la Vierge. Où trouves- 


vous que la génération des Louis XVI, Robespierre, etc., nés sous Neptune 
dans le Lion, soit dominée par un maximum das vibrations neptuniennes 


et la classe suivante des Napoléon I* et de ses hommes par un minimum 


tel qu’il justifierait un écart de 15 points ? 


te 
COMSURRONE I 


| erreur méthodique, mais c’sst une erreur lourde de conséquences pr: 


|  Hrecopiée depuis des siècles. C’est l'expérience seule qui fait autori 


{ y L AT + , RARE 


| « Je vais même-.plus loin ancore en n'attribuant qu’une : 
tance à la totalité des planètes lentes dans les signes quand i 
_ J’horoscope individuel. Elles caractérisent tout naturellamen es 
époque, comme leur amas dans le Sagittaire coïncide par exemple ave 
guerres de la Libération de 1809 à 1815. L'étude de l’histoire peut y gagn 
autant de terrain, que l’interprétation individuelle y perd. =: 


De 


«Il me semble donc qua votre Table À fait fausse route en att buant 
_ dans un but d'évaluation individuelle, un maximum de 54 poi 
jointain Uranus contre un minimum de 14 aux forces du Soleil. C’es 


aussi parce que vous risquez de surestimer l'intuition personnell 
_ sensation et la curiosité uranienne au dépens des valeurs créatrice 
_ Soleil. Jè pense donc que votre système manque de mesure d'équili 
“qu’il est souhaitable de couronn£r votre bel effort par un choix de chif- 


” fres qui se nourrissent de la vie okservée plutôt que d'une « trad: ion 


science, et ainsi votre « Maître de Nativité », pour attribuer au prog 
astrologique, ne devrait pas se réclamer trop des maîtres des: t 
anciens. > | | Rd 


_ Une lettre de J. Hiéroz apporte une autre mise au point Fan 


« J'ai lu avec un vif intérêt votre brochure que je viens de recevo 
Je me permets toutefois de vous faire deux petites observations : 


ï « 1° Vous dites que Morin n'admet pas le Soleil et la Lune comm 
maîtres du thème. C’est absolument inexact. Morin traite les Lumin 

comme les autres planètes et proteste contre les Anciens (en particulie 
Ptolémée) qui n'admettaient pas cette maîtrise. Le chiffrage que ail 7 
Morin (pages 105 et suivantes) comprend le Soleil et la Lune. Relisez-le. 
D'autre part, Morin n'utilise pas le maître du thème en généthliaque. Il 

me s’en sert qu'en Mondiale sans utiliser d’ailleurs la méthode de 
frage pour le déterminer. Je me suis d’ailleurs souvent demandé à 
“sert Le chiffrage de Morin ! des : ÉRRReN ÉRIE 


« 2° Page 4, vous dites qu2 vous avez rejeté du calcul les 1 
planétaires. Or, vous utilisez, page 6, une table B. Quelle différent 
faites-vous entre l'heure planétaire et la position en maison? Je ne 
 VOiS PAS ». ; | a Re à 


N'en déplaise à mon ami J. Hiéroz, la théorie des heures p. 
_taires faisant que la première heure après le lever du Soleil est 
vernée par le Soleil le dimanche, la Lune le lundi, Mars le mardi, e : 
n’a rien à voir avec la position de la planète dans telle ou telle maison 
horoscopique. a 
| Malgré toutes ces objections, je suis persuadé que ma méthode 
calcul de la dominante rendra des services à tous les astrologues, même 
comme base des recherches personnelles. D'ailleurs, la lettre suivante de 
L. Ternier peut être prise pour modèle de la plupart des lettres reçues 


« Je vous remercie de votre petite brochure sur « Le Maître de Nati- 
vité » que j'ai reçue hier. Elle m'a beaucowp intéressé et je me sui 
empressé de calculer par votre méthode les Maîtres de nativité de nu 
femme, de mes enfants et de moi-même. Ce premier contrôle cadre tr 
bien avec nos caractères respectifs, ce qui Mme donne, dès le premier abord 
un préjugé favorable. | Fes D A ec 

« Les diverses recettes données par quelques auteurs pour détermine 
les dominantes sont en général trop compliquées pour être prises comme 
certaines, ma première impression est que la vôtre est “meilleure. 


ÿæ 
Y 


=. 


procédé classique par Lequel on n attribue omaiarene à “telle 
j Le maître du signe que en occupe la EE me para Rue SVERNSTE > 


A A En je profite de cette occasion pour prier de corriger dus ne 

_ coquilles dans « Le Maître de Nativité » (qui a été publié durant mon 
absence de Nice) : Table À : la valeur de Saturne dans la Vierge est j 
152 (et non — 5)* page 17: : il faut barrer le mot : Mercure qui £ 
gceupe. _ Hs: ligne d' en bas. RENE P | L'ÉCRIT 


A VOLGUINE 0 


"+ . 


hard ’ : * fes 


PP ft y a en nous “te Ré Zeus, Arès, la Paphienne, Kronos, le Soleil, 
y rs. Aussi tel est notre lot : tirer de l’éther fluide larmes, rire, colère, 
génération, parole, sommeil, désir. Les larmes c’est Kronos, F génération 
_ Zeus, la parole Hermès, la fougue Arès, le sommeil la Lune, le désir la 
: Cythérienne, le rire le Soleil : car c’est par lui, le Justicier, que rient et | 
Ç dssprit des mortels GLAE monde infini. eee : SES 


Un poème orphique. > ô 
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par Vivisn E. ROBSON 1! ie  . À 


Etudes d'Astrologie Hindoue 
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Prenons pour exemple l'horoscope du roi George V, où nou 
trouvons l'Ascendant au Bélier, Mercure et Vénus au Taureau, Solei 
_ aux Gémeaux, Mars au Lion, Lune et Saturne à la Balance et Jupiter 
au Sagittaire : ces détails suffisent pour l'application du système AV 
et nous les mettons en ‘place (Fig. 1) sans indication de longi- 
tude (2). | A 
 Préparons maintenant 7 ta 
- bleaux (un par planète) di 
- modèle ci-après (Fig. 2),°q 
: reproduit celui du Soleil : 
- à FIG 2 Le 
Signes | AV du Soleil| Tota 
Bélier à, 0. TITI 
As Taureau CT 
|Gémeaux ..., IITII 
- Cancer-”.,7:,,. EFILre 
Lion ::7.:..[TEX 
Vierge : +123: ILTI NU À. 
Lau = lBalance. IT 202 
Le Po de Scorpion ....[III Es 
; | Sagittaire ...[II f 
La colonne de gauche con- Capricorne ..[IIII 
tient les 12 signes, dans leur  |Poissons -....[IIII | # 
ordre, en commençant par ce- [Verseau .....[TLIEI |. 
A lui qui contient l’Ascendant ; Fe | | FN 
: la colonne du centre permet le dépouillement par signe des touch: 
bénéfiques intéressant le Soleil et venant soit de lui-même, soit de 
autres planètes et de l’Ascendant, conformément au diagramrr 
l'AV du Soleil donné précédemment. PR 
(1) Voir « Les Cahiers Astrologiques », numéro 9. : _ 2. 
(>) Les astrologues qui utilisent de schéma de Choisnard peuvent s’en ‘servir directemen 
sé s'ils le désirent. Nes | = Ne : + HERVE 
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Pa le le Soleil est bénéfique pour Vénus quand il en 
est à 6, 7 ou 12 signes (1) : il est maléfique pour elle quand il se 
trouve partout ailleurs. C’est dire que, Vénus étant dans le Taureau, 
le Soleil lui est favorable dans la Balance (6°), dans le Scorpion 
(7°) et dans le Bélier (12°) ; et qu'il lui est défavorable en tout 
autre lieu. Nous marquerons d’un petit bâtonnet, aux signes Balance, 
Scorpion et Bélier, la touche bénéfique ainsi découverte et, procédant 
de même, successivement, pour les 8 catégories de l’AV du Soleil, 
nous garnirons le tableau des marques indiquées que nous totalise- 
rons dans la colonne de droite. 


Ces totaux (Fig. 2) représentent exactement la force bénéfi- 
que relative et variable du Soleil dans son transit à travers les signes 
radicaux : maxima au Bélier, minima au Sagittaire, elle revêt dans 
l'intervalle les valeurs que l’on peut lire. 


Toutes les places bénéfiques au Soleil ayant été envisagées, il 
en résulte que les autres lieux sont maléfiques de droit ; et leur 
nombre ne peut dépasser, pour chaque signe, le complément à 8 du 
total des marques bénéfiques y portées (1). 


Donc, le Bélier portant 6 marques bénéfiques, en suppose 2 ma- 
léfiques, et l’excès de bénéfiques étant 4, on peut dire que la béné- 
ficité du Bélier ressort à 4/8 et que, dans ce signe, le Soleil est à 
1/2 bénéfique. De même, le Sagittaire portant 2 marques bénéfiques 


_- en suppose 6 maléfiques, et l'excès de maléfiques étant 4, on dira 


que la maléficité du Sagittaire ressort à 4/8 et que, dans ce signe, 
le Soleil est à 1/2 maléfique. Enfin comme, dans la Balance, le 
nombre de marques bénéfiques est 4, il n’y a aucun excès de béné- 
fiquee sur le maléfique, et sa bénéficité, par rapport au Soleil, res- 
sort à 0/8, soit O : le signe est neutre. En somme, le signe est béné- 
fique, maléfique ou neutre, suivant que le nombre de marques y 
portées est RpSrIeUR inférieur ou égal à 4. 


Ajoutons que la bénéficité venant de l'AV joue même si la pla- 
nète en cause est affligée, ce qui n'empêche pas, cependant, de 
prendre la force radicale en considération. Par exemple, si, dans le 
Radix, le Soleil est dans son domicile où son exaltation, ou bien dans 
le 3°, 6°, 10° ou 11° signe en partant de l’Ascendant ou de la Lune 
(voir le tableau de l’'AV du Soleil), les bons effets s'accroissent et 
les mauvais diminuent ; l'inverse se produirait si la planète consi- 
dérée se trouvait, dans le Radix, en exil ou en chute, ou bien en 
signes maléfiques du point de vue de son AV. De sorte quee l'on 
peut généraliser en disant que toute planète radicalement forte pour 
quelque cause que ce soit, mais surtout par maîtrise ou exaltation, 
produit son plein effet bénéfique quand elle transite un signe 
bénéfique suivant son AV ; ou inversement. 


(1) Il faut compter 1 sur le signe où se trouve Vénus. | 

(1) 1 n’y a, en effet, pour épurer le tableau de J'AV d’une planète que 8 répartitions 
de marques bénéfiques à faire entre les signes, à raison d'une marque par répartition et. 
par signe bénéficié ; tout signe ne peut donc recevoir, au total, plus de 8 marques bénéfiques. 


- 


. Comme nous l'avons dit précédemment, il es 


même manière que pour le Soleil, u n autre tableau de dépo 


pour. l'AV de chacune des 6 autres planètes, en épuisant 
gramme qui leur correspond respectivement ; les ‘valeurs bé 
| ainsi totalisées pour chaque signe dans la colonne de d 
_ ensuite centralisées dans le ‘tableau ci-contre, qui présente 
résultat final de cet examen en ce qui concerne l’horoscope dt 


” George V.. 
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Sans vouloir anticiper sur les règles d'interprétation du systèm 
que nous n’exposerons qu'après en avoir fini complètement avec les 
calculs préparatoires, et nous n'en sommes pas là, nous pouvon 
pour nous tenir en haleine, tirer du tableau susdit (Fig. 3) quel 


ques pronostics remarquables. Durant la maladie du roi, de nov 
ë 


bre 1928 à avril ou mai 1929, Mars était d’abord dans le Ca 4 


(valeur 2), puis a rétrogradé dans les Gémeaux (valeur 3), 
repassé dans le Cancer et y est resté jusqu'en mai, soit jusqu 
guérison du roi, laquelle a coïncidé avec le passage de Mars dan 
Lion (valeur 4), qui est neutre. Or, durant le même temps, le So 
passait du Scorpion (valeur 3) au Sagittaire (valeur 2) quanc 
maladie, en décembre, était à son point culminant ; puis da 
Capricorne et le Verseau (valeur 4), tous deux neutres ; enfin 
les Poissons (valeur 5) et le Bélier (valeur 6) illustrant ai 
rétablissement de la santé (1). ne et 


PPS 


_(x1) Gela n'est qu'un aperçu ; nous donnons plus loin. la manière d'utiliser à. fon 
tableau général de l'AV. PS de SU a RU SAR Re A NS OU OO ES 


s. ait aient Due ie subir aux lue oitée au blese 


M enéret de l'AV (Fig. 3) une série de transformations aux fins d'en 
ke _tirer de nouveaux pronostics : nous allons nous y employer. 


nes En triplicité d'Air, Gémeaux, Balance et Verseau ont chacun + 
_ suivant la règle 5) les trois sont supprimées et ramenées à 0. 
| Enfin, en triplicité d'Eau, Cancer a 5, Scorpion 8 et Poiscons 3: 


suivant la règle 2), 3 est soustrait des deux autres et les. valeurs 
4 deviennent. 2, D'et à 


ee A. — Trikona Harana ou Réduction par triplicités. ; Re. É. 


1) Opérer successivement sur les triplicités de Feu, de Terre, 
d'Air et d'Eau; 


Er 2) Si les 3 signes n'ont pas la même valeur, retrancher de cha- 
cune de ces valeurs la plus faible et garder la différence ; 


3 3) Si l'une des 3 valeurs est 0, il va de soi qu'aucune réduction - 
= fpést faite ; 
: _ 4) Si 2 des 3 Valeurs sont O, supprimer la 3° ; 

5) Si les 3 valeurs sont égales, les supprimer. ES 


Appliquons ces règles à notre exemple et reportons-nous à 
LE du Soleil dans la Fig. 3. 


En triplicité de Feu, Bélier a 6, Lion 4 et Sagittaire 2 : suivant Fe 0 
la règle 2), on soustrait 2 de 6 et de 4.et les valeurs deviennent 
Bélier 4, Lion 2 et Sagittaire O. 


En triplicité de Terre, Taureau a 3, Vierge 4 et Capricorne 4 : 
suivant la même règle, 3 est soustrait ‘de 4 et les valeurs devien- 
nent O, | et 1. : 


_ Le même processus, appliqué aux autres planètes, aboutit au 
eadltat suivant (Fig. 4), qui devient la base d’une nouvelle réduc- 
tion, la Réduction par paires. 


| Signes : | Soleil: Lune: Mercure : Vénus: Mars : Jupiter ; Saturne ; 


HONG... Sa FAC 
FaAUTeAU ©: ..:.... 
Gémeaux ...... sn 

D Cancer ......:. 
D Dion... 5% 
D Vierge 4, 
PeHalAnce...,.:... 
> Scorpion ........ 
_ Sagittaire ....... 
1 Capricorne .....- 
De Versa …..F 
Poissons ........ 
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. (1) Ces règles varient quelque peu avec les au, mais nous avons donné les plus 
répandues. 


| B. — Ekadipalya Harana où Réduction par paires. 


. 1) Opérer successivement sur les paires de signes za 
_ même maître, soit sur Bélier-Scorpion, Taureau-Balance, G 


12 


Vierge, Sagittaire-Poissons et Capricorne-Verseau ; 


2) S'il y a des planètes dans les deux signes, ne rieh change 


— NUE Er 


3) Si l’un des signes est OCCUPÉ :. 


a) Si la valeur du signe occupé est la plus grande, 
primer la plus faible ; A ra 
b) Si les valeurs des 2 signes sont égales, supprimer 
du signe inoccupé ; ; ee 


c) Si la valeur du signe occupé est la plus petite, ramen 
l'autre valeur à celle-ci ; : 


4) Si aucun des deux signes n’est oCCUpé : . 


a) Si les valeurs sont égales, les supprimer toutes deux 


b) Si les valeurs sont inégales, ramener les deux à la plus 
petite ; a : a 


5) Sil ‘une des valeurs est O, ne rien changer ; 
6) Aucune réduction n'est faite aux valeurs du Cancer et d 
Lion, qui n'entrent dans aucune paire. M 


Tel est le procédé, qui n'est très compliqué qu'en apparence. 
Si nous revenons, en effet, à notre exemple, soit au tableau ci-dessus 
(Fig. 4), qui présente les AV après les réductions triplicitaires, nous 
trouvons dans la colonne du Soleil : la paire Bélier-Scorpion, avec le 
valeurs 4-0 qui, suivant la règle 5), ne changent pas; la paire Tau- 
reau-Balance, valeurs 0-0, qui ne change pas non plus ; il en est de 
même pour la paire Sagittaire-Poissons, O et 2, et pour |la paire 
Capricorne-Verseau, 1 et O ; la colonne du Soleil subsiste donc sans 
modification. ES 


oceupé (valeur 3), tandis que Poissons est inoccupé (valeur 2) :. 
cas rentre dans la règle 3), $ a) et la valeur 2 est supprimée. Da 
la paire Capricorne-Verseau (valeurs 2 et 1), les deux signes sont 
inoccupés ; leur valeur sera ramenée à 1. (Règle 4), & b). 7. 


2 


Signes : _ Soleil : Lune : Mercure : Vénus : Mars : supiter ; Saturne ; 
D Hélen. à... È 0 0 1 0 3 
D Taureau _0 0 3 ÿ: 1 0 0 
_ Gémeaux ....... sat 0 0 1 1 2 0 
LOUIS RE 2 0 0 4 0 1 2 
ET 10 Rte 2 2 4 1 2 2 2077 
Vierge +... ..... 1 3 0 0 1 2 0 
RAA Dbe 0... 0 0 0 0 3 0 1 
Scorpion ........ 0 0 0 0 1 0 0 
* Sagittaire ....... 0 0 -0 re! 0 1 3 
_ Capricorne ...... 1 1 0 pe 0 2 2 
RVCISOAUS LL 5. 0 Le 1 0 0 2 0 
Poissons ........ 5652 0 0 0 3 1 3 
* Fi. 5 


= __ Ce processus, appliqué à chaque planète, déterminera le tableau 
_ de la Fig. 5, qui présente le résultat final de la double réduction de 
_FAV primitif, résultat que nous ñommerons désormais RAV. 


En ayant terminé avec les procédés généraux (1) de calcul néces- 
saires, nous en arrivons à l'exposé des méthodes d'application du 
système AV et de ses règles traditionnelles d'interprétation. 


Signalons tout de suite que si certains cas peuvent être tranchés 
‘avec les seules valeurs de l’AV, d’autres, au contraire, réclament les 
deux réductions dont nous avons parlé, nous éluciderons ce point: 
et, pour éviter la confusion, nous emploierons toujours les abrévia- 
tions AV et RAV pour désigner les valeurs du système avant et après 
réduction. 


 … Nous avons déjà dit que la force, voire la nature d'une planète 
sont grandement affectées par les valeurs portées dans les signes de 
son propre. AV : une planète dont un signe d’AV porte la. valeur 8, 
par exemple, -est extrêmement fortifiée et produit un plein effet béné- 
fique ; les valeurs 7, 6 et 5-soht encore bénéfiques mais d’un effet 
moins étendu, avec décroissance proportionnelle : avec la valeur 4, 
lPeffet est médiocre ; tandis que les valeurs 3, 2, 1 indiquent une 
influence maléfique qui prend tout son poids avec la valeur O, laquelle 
annonce maladie, danger ou infâmie. 


planète en raison des valeurs feontenues dans les signes de son 
propre AVE 


(1) Nous disons « généraux » parce qu ‘en bien des cas, ainsi que nous le verrons, les 
Hindous se livrent, dans un but particulier, à une pétute trituration de chiffres supplémentaires. 
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Voici quelques précisions sur les effets généraux exercés par une. 


eee disgrâce d'emploi, perte par v 
_insuffisante. | sa 


nn De Nombreuses a Hs. et | désagrém 
— à une vie ‘errante ; beaucoup: ‘à: inquiétude. 


ES -  — ie mélés -de peines : ; pertes. et. profits. 


%. 5: — Acquisition: de confort ;. enfants atfectueur 3; 
amis ; progrès en connaissances et en richesse. 


. » 6. — Belle apparence ; excellent caractère : succès à 
re ; richesse, renommée; bonne santé: confort 


{ 


AN Tree Haute position ou richesse honorifique. 


Gloire royale. 


... Cette: térpré a HR dont nous avons légèrement: atténué 
nn bérance, doit être employée dans un sens large et, dans tous Je 
_ , être adaptée à la nature de la planète en cause. Il faut tou) 
… compte, dans l'étude de l’Astrologie Hindoue, du. goût “orien tal 
l'hyperbole : si, comme il arrive souvent, ‘il est dit qu'une certair 
 . position lanétairé élèvera le né jusqu ‘au trône, c'est que |’ 
_ « très probablement, envisageait, pour l'intéressé, l'acquisition d'un 
| voir considérable et le fait d'un très os ee se Sa r 
sphère. Le lecteur fera donc sagement, + 
risme, d'en SUDpUrér J'éspti os 0 


f 


> 


”] 


seen à ° 2728 Fra Ê ; Le ; 
(1) La valeur o a la même signification en plus accentuée. 


D RG TES à LA 


à 
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Le Dictionnaire des Constellations 


(1) 


. La constellation du Cœur de Charles est le nom primitif des Chiens 
de Chasse. Voir ce mot (2). : 


La constellation de la Colombe se situe dans l'hémisphère austral 
entre 60° et 64° de latitude et, en longitude, entre 5° du signe des 
Gémeaux et 20° du Cancer. Elle influence de nos jours tout particulière- 
ment les 9, 10, 21, 22 et 26° des Gémeaux et 8° du Cancer (3). Elle se 


compose de deux étoiles principales : Alpha et Beta. 


Bien que c'est un astérisme moderne, car il a été créé en 1676 par 


Edmond Halley (qui a donné son nom à la célèbre comète), au cours d’un 


voyage de ce dernier à Sainte-Hélène, son influence particulière est bien 
réelle et s'accorde parfaitement avec le caractère du symbolisme univer- 
sel de la colombe. Ce nom lui convient d’une manière absolue, et on 
doit voir dans le choix de ce nom le même phénomène occulte que dans 
le:choix du nom des trois planètes transsaturniennes. Rappelons qu'Halley 


a surnommé cette constellation La Colombe de Noé, mais la seconde 
moitié de cette appelation a été abandonnée déjà au XVI siècle. 


De:la plus haute Antiquité, la colombe a été dédiée à Vénus, et la 
nature de cette constellation appartient visiblement à cette planète, car 


_ elle confère une nature douce, innocente, bonne, plutôt timide et se sacri- 


fant facilement au profit de ses proches. Dans toute l’ Antiquité la colombe 


_est tout d'abord un symbole d'amour, surtout de l'amour conjugal, et on 


observe chez les personnes marquées par cette conjonction (surtout si 
L 3 . 
elle se trouve à l’Ascendant ou contient son maître, ou encore la Lune), 


un grand dévouement et amour pour le conjoint. On peut lui attribuer : 
également la clémence et la simplicité, la pudeur et la sensualité. La 


phrase suivante de Pline peut être textuellement appliquée aux natifs 


marqués par cette constellation : « Le pigeon était pour les anciens le 
symbole de l'amour ardent et chaste, car, bien qu'amoureux à l'excès, il 
reste cependant fidèle à la foi conjugale... » (4). 


C'est justement à cause de la fidélité qu'incarne la colombe que le 
L er | Lt 0 LA L CL 2 . LAN 
roi Jean [” l'a prise comme emblème de l'ordre militaire qu'il a créé en 


Castille en 1379, mais, comme dit Kipling, ceci est une autre histoire et 


L ÿ e . C2 C2 
n a aucun rapport avec l'Astrologie qui seule nous intéresse ici. 


Sur un autre plan, la colombe est le symbole du Paraclet, aspect 
qui remonte certainement à la plus haute antiquité, car c'est à ce titre 


(x) Voir Les Cahiers Astrologiques à partir du numéro 5 de la première série. 
(2) Les Cahiers, n° 15, p. 02. 

(3) Rolt-Wiheeler lui donne 5, 9 et 21° des Gémeaux. 

(4) Hist. Nat. X, 5a. 


ELA è 


‘qu'on la trouve sur les sceaux babyloniens, chez les Juif 

les autres civilisations de l'Asie Mineure Ce côté du symbol d 
colombe se transforme dans l'influence de cette constellation en 

du Soi intérieur, car elle renforce visiblement l'esprit de ceux qu 

_ marqués par elle, comme d'ailleurs déjà remarquait Vivian E. Robso 


Enfin comme la colombe babylonienne annonçant la fin du dél 

_ cette constellation fait renaître rapidement l'espoir et le goût de la 

e après chaque malheur. | Res # de ta NE 0 Horse 

 ” La constellation du Compas est également un petit astérisme du ci 

| austral, car elle se situe entre 41° et 47° de latitude sud et, en longitudk 

du 28° du Scorpion au 6° du Sagittaire. Elle se compose principalement 
__ de deux étoiles, respectivement de troisième et quatrième grande 

_ influence actuellement les 2° et 3° du sgne du Sagittane 14 7 

_ Cette constellation fut inventée parmi quatorze autres par la Caille 

au cours de son séjour au Cap, alors colonie hollandaise, en 1751-175 
Ce dernier l'a surnommée le Compas et le Cerélé, mais ce nom 

est rarement employé de nos jours. er 


= 


- Cette constellation symbolise le sentiment de la mesure et l’app 


tion d'une règle qui s'impose, d'où une nature méthodique. Le com: 


| sert à prendre des mesures et est donc le symbole de l'exact et, en 
. ® 0 Le ” ° re e d + NE 
faite analogie avec ceci, l'influence de cette constellation incite à 
PS RS \ ts < > 5 : : RO<GE à . s' ; À ÉTAT 
un travail précis, rigoureux et à éviter l’à peu près. Il n'est pas rare 


Je natif marqué par elle soit tatillon et assez exigeant. 


Notons que Vivian E. Robson lui attribue une nature vindice 
. violente, accrochante et tenace ; ce qui me semble être une opinion. 
_ gérée et trop hâtivement formulée pour être vraie. RON. 
Ê ve. Re “AS LPO ES a + 
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: (x) N'oublions pas que le nom de Jonas en hébreu veut dire « colombe », et 
+7: séjour dans le ventre du monstre marin formule la aescente de l'Esprit Saint dans 
(Voir Dictionnaire de la Bible, de Vigouroux, p. 1,380, vol 1 CPE 2 RE RER 


Dal de l'Univers! 
” Observé par … 
François ALLÆUS 
Arsbe Chrétien 
en l’année 1654 


. L'an 1932, Nembroth commence la Monarchie des Assyriens, au 
terme de Vénus, et la Lyre qui est de nature de Vénus et meilleure. De 
là peut-être les poètes signifient qu’Orphée attire et adoucit les bêtes par : 
le son de la lyre, c’est-à-dire qu’il assemble les hommes auparavant 
farouches et qu’il bâtit des villes. Et cette lyre devint discordante par 
la confusion des langues qui arriva l’année en suivant, la tête de Méduse 
passant par la Lune et l’opposition de Mars, du Soleil et de Mercure, 
dissipant ainsi le commandement, confondant le langage, et à cause de 
la Lune, dispensant en plusieurs parties du monde les habitants d’une 
seule terre. L’Eduction du col du serpent, passant alors par la 10°, 
signifie un empire malheureux. Car ce Nembroth, dans la 6° maison 
des maladies , soumet le premier le monde sous la tyrannie, maladie 
désormais incurable et par laquelle tout le monde est consumé comme 
par un autre déluge. Le mal a été suivi d’un autre, c’est-à-dire de l’ido- 
lätrie, vu que Ninus, par un trop grand amour pour son père Nembroth, 
ou Bel, qui venait de mourir, fit dresser sa statue, et voulut que ses 
sujets l’adorassent. Pour lors, le monde courant la 6° maison des mala- 
dies, et le Sagittaire, maison de Jupiter, qui préside à la religion, souf- 
frit dans la religion. Supposé que le déluge arriva l’an 1800. La nati- 
vité d'Abraham qui, selon la Génèse, fut 290 ans après le Déluge, arri- 
va en l’année 2090, au 24° du Sagittaire, maison de Jupiter, mais au 
terme de Saturne, et à cause du passage de Saturne par le cœur du 
Lion ; on pouvait.conjecturer qu’il devait être persécuté par plusieurs 
adversaires et troublé à cause de ses enfants, parce que l’œil du Taureau, 
étoile turbulente de la nature de Mars, qui a coutume de verser du sang, 
passe par la 5° maison des enfants. 


SEPTIEME MAISON 


L’an 2190, Abraham, âgé de 100 ans, a de sa femme, Sara, son 
fils Isaac ; Ven étant alors en la 5° maison des Enfants, et dans un 
signe eux et fécond. Nous prouvons ainsi que Moïse est né dans cette 
maison. La naissance d’Abraham arriva le 292° an après le Déluge, 
selon la version de Saint Jérôme. Or, depuis Abraham jusqu’à la sor- 
tie d'Egypte, on compte 448 ans, à savoir, Abraham ayant 100 ans, 
naquit Isaac qui, âgé de 60 ans, engendra Jacob. Jacob, à 130 ans, 
descendit en Egypte qui vécut 71 ans après y être entré, lequel étant 
mort, le peuple commença à souffrir sept ans avant Moïse, sa sœur 
Ms étant née, ainsi appelée à cause de l’amertume et de l’'affliction 
du peuple. Moïse ayant 20 ans, tira le peuple de l'Egypte. Si vous ajou- 
tez tous ces nombres ensemble, vous trouverez 448. Moïse naquit donc 
368 ans après Abraham, l’an du monde 2458, et délivra le peuple l’an 
2538, au premier degré d’Aquarius. = 


À 


{r) Voir Les Cahiers Astrologiques, numéros 5 à 19 de Ja première série, 


, 
Var 7e 


|. LES CAHIERS ASTROLOGIQUES 


ST 


= HUITIEME MASON a 


Tous assurent que les Juifs.sont sous la domination de Saturne, 
_ par la raison que parmi eux le jour de Saturne, c’est-à-dire le samedi, 
est sacré et fêté avec beaucoup de religion, d'autant qu’ils ont été soli- 
| taires et contraires à tous les autres peuples dans la religion, rarement 
ils faisaient des traités, contractaient des mariages avec eux, d’où étar 
haïs de tout le monde, ils semblaient trahir tout le monde aussi, comme 
rapporte Philostrate, dans la vie d’Apollonius, livre 5, chap. II et Ma- 
| crobe, au songe de Scipion. Mais la plus véritable cause par laquelle 
les Juifs sont sous Saturne, semble être parce que ce peuple a commencé 
| d’être à soi et d’avoir des chefs, lorsque les grandes années du monde 
| courantes, où est venu au corps de Saturne, étant dans la 8°, sa maison ; 
* car, quand il est sorti d'Egypte, Jupiter passait par l’Antisce de Mars, 
du Soleil et de Mercure, au dernier degré de la Vierge, comme il devait 
commander à cause de la religion. Jupiter toutefois, au fond du ciel 
menace de sujetion et de servitude cette religion, quoiqu’étant joint. 
en ce lieu avec la Lune, il signifie par les eaux, la félicité ; parce que. 
comme ce peuple étaitdansla doctrine de la Lune, il célébrait des sacri 
fices solennels à toutes les nouvelles lunes. | | ed D 


Il n’y a point de chrétien qui doute que la loi donnée par Dieu à 
Moïse, ne soit sainte, mais on peut dire que Dieu s’est tenu de l'influence 
de Saturne, infortune majeure, présidant alors au monde, et aussi Alfri- 
daire de cette maison, comme d’un ange exterminateur pour faire périr 
les peuples, qui avaient mérité par leurs crimes précédents, d’être ains 
exterminés. | | ï re 

L’an 2597, Moïse demande à Pharaon permission d’aller dans le 
désert. Pharaon est endurci. Il est affligé de plaies par ceux qu’il tenait 
à servitude, par les sauterelles, les ténèbres, la corruption des eaux ; 
la peste, la mort des premiers-nés. Cela se fait par le moyen d’une ver 
convertie en serpent. Toutes lesquelles choses, à savoir, la solitude, la 
servitude, l’endurcissement, la verge, le serpent, les ténèbres, et tous 
ces maux causés conviennent aux propriétés de Saturne. Enfin Moise, 
s’en va par la force des prodiges. Jupiter semble favoriser la sortie, 
passant alors par le corps de la Lune dans les eaux, qui se retirant en 
faveur de la religion, donnent le chemin libre. La 2° maison qui est 
d'acquisition et solaire, passe par la 9° dans laquelle est Jupiter, parce 
que le peuple juif par la force de la loi, qui lui avait donnée, devait 
occuper de nouvelles régions, et devait entrer dans les travaux des autres, 
Dieu l’ordonnant ainsi. Mais voyez quelle déconfiture des peuples vain- | 
cus et quelle calamité il arrive lors dans le monde ; on ne prend pas 
seulement des villes, mais on rase à l’égal de la terre, tous leurs citoyens 
passent au fil de l’épée, sans distinction de sexe ni d’âge. Il semble pieux 
que les vainqueurs ne jouissent pas seulement des fruits de ‘leur victoire, 
mais de détruire tout par l’anathème, lesquelles choses, quoique faites 
par le commandement de Dieu, conviennent toutefois aux propriétés 
de Saturne qui fait les tristes, les timides et les cruels au dernier point. 
En sorte que Saturne ne pardonne pas même à ses nourrissons, car on 
dit qu’il mange ses propres enfants. Car, quel peuple souffre à jamais 
de si grandes occisions par ses chefs, vu que dans leurs guerres civiles, 
vous en voyez tantôt quinze, tantôt vingt mille, demeurer sur la place. 
Quel peuple a souffert une plus dure et réitérée captivité par les autres 
nations, en sorte qu’il survivait en quelque façon à lui-même, et qu'il 
était conservé par un supplice pour sa propre peine, ce qui est propre 


DESTIN DE L'UNIVERS à 163 

_ à Saturne. Maintenant même, il gémit par toute la terre, fugitif, esclave, 
banni de son pays, haï de tout le monde, pour la juste punition ide ce 
qu’il a fait mourir le Messie. Si l’on juge du passage des signes et des 
planètes, et si l’on met un indice en la 8° et en l’année courante du 
monde, la 6° passera par l’Horoscope, qui signifie que cette religion 
sera éternellement affligée. Saturne en servitude, dans laquelle toute- 
fois constante, elle conservera son opinion. ‘Jupiter, au fond du ciel, 
signifie une religion méprisée et assujettie. La 10°, dans la 5°, lui pro- 
_ met cependant des enfants illustres qui combattront fortement pour elle. 


Si on demande par quelle convenance astrologique, -que les Juifs 
ont été si souvent détruits et réduits en servitude par les Babyloniens, 
_ il n’y a point d’autre raison que celle-là, que la monarchie des Assyriens, 
où de Babylone, a commencé l’an du monde 1932, au Il: degré du 
Sagittaire, maison de Jupiter, et que les Juifs sont nés au 2° degré 
d’Aquarius, maison de Saturne. Le Sagittaire est élevé au-dessus d’Aqua- 
rius, et c’est la maison de Jupiter, qu’on dit communément lier Saturne. 
Il y a aussi d’autres raisons spéciales, comme la captivité de Babylone 
et la ruine du Temple sous Sedecis, arriva l’an du monde 3430 lorsque, 
dans la figure de l'Univers (1), la tête de Méduse passait par l’origine 
_des Juifs 1336, lorsque dans la figure particulière, elle arrive à l’œil du 
par l’Horoscope, et toutes les planètes passaient par leurs oppositions. 
La persécution d’Antiochus arrive l’an du monde 3874 et de l’origine 
des Juifs 1336, lorsque dans la figure particulière, elle arrive à l’œil du 
Taureau son quadrat. L'opposition de Saturne passait aussi alors par 
le cœur du Scorpion. Enfin, la dernière destruction du Temple, arriva 
l’an du monde 4029, soixante-et-onze ans après J.-C. lorsque le monde 
arriva au 6° degré des Gémeaux, quadrat du Temple ‘de Jérusalem qui 
fut bâtie au 6° degré des Poissons, Jupiter, passant alors par son origine, 
rompit le voile, et changea l’ombre et la figure en la vérité et lia Saturne, 
lorsque le même Jupiter occupait la 10°, commandant dans la figure 
particulière de la religion chrétienne. Nous avons marqué toutes ces 
choses, en anticipant l’ordre des temps, afin de mettre devant les yeux, 
_ une espèce de Jugement général du Destin des Juifs. 


L’an 2869, Samson étant mort, Hely de la tribu de Lévi, com- 
mença de commander au peuple, ayant 50 ans, et étant tout ensemble 
prêtre et juge, ce qui semble avoir été signifié par l'application au corps 
de Jupiter dans la 9° maison qui est la sienne, et alors la religion com- 
. mença de fleurir puissamment, toute la puissance lui était transférée. 
Elle souffre toutefois pendant que Saturne, qui lui préside, court le fond 
du ciel. Les Juifs sont vaincus par les Philistins, ils prennent l’arche, 
_ dont Hely, ayant conçu une vive douleur, mourut. | 


(A suivre) 


(1) Qui est la Figure Universelle donnée en hors-texte détachable dans le N° r des 
Cahiers Astrologiques 1938. 


* Cnhe Infernafional d Astrologie S Scientif 
| - SIEGE PROVISOIRE : ie 


Nous sommes heureux re la formation d un « Centre | 
International d’'Astrologie Scientifique », fondé par. notre collabora- 
teur Gd. Symours, qui nous fait parvenir le communiqué suivant 


NOS BUTS 


1° Rocherhel et vérifier scientifiquement les. clicts ét de dois 
de l'influence astrale sur l’homme, les événements Sociaux, politi 
ques, économiques, etc, et, d'une façon générale, sur tous des 
règnes de la Nature. $ : Li 
2° “Rattacher et coordonner tous es travaux SOC Fastto- 
logie traditionnelle et expérimentale, et ceux relatifs aux diverses 
radiations ou influences cosmiques, telluriques, etc. Gsrophyraiss 
météoropathologie). | Se 
3° Harmoniser et rot les ésulatS de ces travaux. us 
are les autres branches de la Science (en particulier la médecine), 
| Philosophie et les idées religieuses. 
4° Mettre à la disposition de tous, dans un | esprit de pates 
collaboration, les fruits de nos recherches, xotre documentation, 
HU Nr nos livressete; et lavoriser\ les relati ons entre tous ceux qui sin- 
HER ee . téressent, de près ou de loin, à l'astrologie et aux sciences” qui 
s'y rattachent. ; | a 
.5° Contribuer par tous les moyens à la diffusion de la science 
astrologique (publications, presse, radio, conférences, réunions, etc.) 
6° Organiser un enseignement sérieux et méthodique de l'astro- 
logie (particulièrement dans ses appl'cations à la vie sociale, : FD 
ee  chologie, éducation, orientation professionnelle, etc.) nc 
7° Mettre au service de tous (particulièrement de ceux “qui 
souffrent), les merveilleux procédés d'investigation fournis par la 
science des astres. Quiconque a besoin d’être aidé et. conseillé 
pour une question légitime peut redresser, à nous en toute 
confiance. . ss ee 2. a Lo 


| ORGANISATION DU CENTRE INTERNATIONAL 
D'ASTROLOGIE SCIENTIFIQUE ie . 


‘Le Centre Totétnational d' Astrologie Scientifique cômprend sept 
sortes de membres : . 

Membres d'honneur : Personnalités qualiñiées par leurs travaux 
scientifiques et leur âction, dans le domaine astrologique ou dans | 
tout autre. RO 

Membres fondateurs Toute personne cn versé au Centre 
une contribut'on d’au moins 2.500-francs. 

- Menibres bienfaiteurs : Toute personne ayant ‘rendu ee ser- 
vices signalés au Centre; autrement de par une nie financière 


Ji 


- nos buts et versant une cotisation annuelle de 200 francs. 


" 


Membres donateurs : Toute personne versant au Centre une 
contribution d'au moins 500 francs par an. 


Membres associés sympathisants : Toute personne adhérant à 
L 


‘Membres actifs associés : Tous les collaborateurs du Centre 
groupés sous la présidence d'un directeur élu par eux (4. 


Membres correspondants : Tout consultant ayant versé une 
contribution volontaire et ‘consentant à collaborer à notre action 
dans dés conditions déterminées. . 


. COMMENT NOUS CONCEVONS L'ASTROLOGIE 
_ SCIENTIFIQUE ET SON UTILISATION 


L'Astrologie SORA parut comme une He de la Religion. 
Elle nous met face à face avec les mystères les plus sublimes 
de la Vie Cosmique et de l'âme humaine. Par cette haute con- 
naissance, nous atteignons les « causes secondes » dans leur action 
spirituelle et matérielle. 


L’Astrologue digne de ce nom est, en quelque sorte, l'interprète 
du « Message des Etoiles ». Il s'efforce de déchiffrer les volontés 
des Grandes Intell' gences qui exécutent les ordres de la Puissance 
Suprême. : 


L'Astrologie scientifique peut et doit constituer un important 
facteur de rénovation pour sauver le Monde et guérir les innom- 
brables souffrances qui accablent l'Humanité. 


C'est. pourquoi nous insistons tout particulièrement sur É de 
nier but qui a prés'dé à la création de notre Centre et qui 


constitue #a principale raison d’être. Apaiser la Douleur, guider 


vers la Lumière, conduire au succès dans toute voie légitime, : 
telles sont les tâches que nous désirons accomplir. 


Notre Centre n'est pas une organisation commerciale EN 
à réaliser des gains financiers. dans un désir d’enrichissement, 
mais une association fraternelle de collaborateurs travaillant sur 
un pied d'égalité avec le désir de servir au mieux par leur science 
leurs frères et leurs sœurs. 


Cet esprit de coopération substitué à l’individualisme orgueil- 


leux, avare et méfiant qui sévit trop souvent dans les milieux astro- 


logiques, constitue une innovat'on et un trait distinctif de notre 
q ] : 


association. 


Nous entendons aussi dénoncer et combattre énergiquement 
: Je Charlatanisme scandaleux qui exploite indignement et déshonore 
la plus noble des sciences, et nous cherchons à modifier dans ce 
domaine l'attitude du public et celle des autorités. 


Nous voulons, en un mot, rendre à la sc'ence des astres le 


2 A # Li » L L °° . . 
rôle éminent qu'elle a rempli dans les civilisations. anciennes en 


_guidant les individus et les nations : Puisse l'étoile que suivirent 
-les mages reparaître bientôt dans le ciel ! 
Pour tous renseignements relatifs au Centre Inté: tou d'As- 


trologie. Scientifique, - s'adresser à M. Edouard Symours, 9, rue 
Anatole-France, à Chaville (Seine-et-Oise). Téléph. 70. 
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-() Drois d'inscription : 100 fr. Cotisation annuelle : 100 fr. 


___! Les Nouveaux Livres 
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tit La rubrique des nouveautés de nos deux premiers numéros 
pauvre. La pénurie de papier se faisait sentir douloureusement. 
:-  lioraton récente du marché du papier a eu pour conséquence 

__ mation de la force du mouvement astrologique et ésotérique. Les 
parus durant ces deux derniers mois sont tous .de grande va 


affirment l'Astrologie française comme première au monde. | 


“ Avant la guerre nous avons reçu plusieurs manifestations de sy 
* pathie quant à l’impartialité des critiques formulées dans cette ru 
que qui doit être avant tout un guide du lecteur. Si, ajourd'hui, 
sommes obligé de parler surtout des ouvrages publiés par nos s 
aucune considération d'ordre commercial ou publicitaire. ne dicte 
jugements. Seule l'importance des ouvrages examinés nous oblige 
parler dans des tenmes, appropriés, et non Île désir de flatter 


a tel auteur ou éditeur. | | 2 
» Rappelons qu'il sera rendu compte dans celte rubrique de tout li 
Ho. nouvealr qui nous sera adressé. he RER Lee 


André Costesèque : «La Prédétermination de l'avenir » (Ed 
Cahiers Astrologiques ; prix: 225 fr.). Nous sommes particulièremer 
heureux de présenter aujourd'hui le premier grand ouvrage d'And 

 Costesèque, terminé dès le début de 1943, mais n'ayant pu paraître p 
tôt par suite des circonstances. : RO 


Non seulement il jette pour la première fois ‘un pont entre le; 
pressentiments et autres prévisions de l'avenir d'ordre métapsychique 
et les prédictions horoscopiques, mais il identifie les mystérieux 
boles zodiacaux transmis par la tradition avec les idées cosr 
dont parle Platon. Nôtons ici que, comme le remarque avec ju 
René Guénon : « Ces idées platoniciennes sont sous un autre 
« et par une filiation directe, la même chose que les nombres 
goriciens ; et cela montre bien que ces mêmes nombres pyt 
ciens... bien qu'appelés nombres analogiquement, ne sont nullem 
les nombres au sens quantitatif et ordinaire de ce mot, mais qu 
sont au contraire purement qualitatifs, correspondant inverseme 
du-côté de l'essence, à ce que sont les nombres quantitatifs du cô 
de la substance. pb) AE nr Ru re 

Si, par des questions soulevées, : cet ‘ouvrage d'André Costesèque 
se rattache à la doctrine même de notre science, par ses développe- 
ments et exemples, il relève avant tout du ‘domaine de l'Astrologie pre 
tique en apportant une nouvelle et précieuse contribution: à l’horos 
proprement dite. C’est la continuation de la voie déjà ébauché: 
« Les Correspondances Symboliques des degrés du Zodiaque » ei ju 
certains 'modes de correspondances des transits », — travaux qui. € 


“+ 
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(1) Le Règne de la Quantité, Paris 1945, p. 20. 
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_ vaient logiquement paraître dans les Cahiers Astrologiques, si ceux-ci 
ne s'étaient pas trouvés arrêtés, comme toute la presse libre, par l'ar- 


| mistice honteux de Pétain. 


Si l'application des monomères à chaque thème horoscopique pré-. 


__ conisée par les premiers travaux d'André Costesèque a paru à quel- 
% _  ques-uns comme un jeu d'esprit, « La Prédétermination de l’Avenir » 


prouve son utilité par des statistiques et la démontre d’une manière 
éclatante comme une des clefs fondamentales de l'influence astrale. 


_  E. Brüûülard : « Nouvellé Méthode d’Astrologie Pratique» (Ed. des 
Cahjers Astrologiques ; prix : 100 fr.). Ce livre révèle une très longue 
expérience, car chaque signification qu’il donne est profondément pêr- 
sonnelle, et-il s’agit vraiment d’une nouvelle méthode aussi bien dans 
la détermination de la dominante que dans le groupage des variations 
de l'influence planétaire par trois maisons successives «contrairement 
à ce qu'on peut attendre, ces quarts sont formés non par les Quarts 
traditionnels I-III, IV-VI; VII-IX et X-XII, mais par les maisons 


à XII-I, III-V, VI-VIII et 1X-XI) et dans les directions. 


Nous nous méfions ici des «nouveautés » trop choquantes et des 
auteurs qui essaient de transformer l'Astrologie en un système per- 
sonnel démolissant la Tradition. L'ouvrage de E. Brüûülard n'appartient 
heureusement pas à cette catégorie, et la vérification (hâtive, il est 
vrai, car ce livre vient de paraître) confirme brillamment ses données. 


Ajoutons, pour finir, qu'il a réussi ce tour de force de consigner 


“ dans une centaine de pages un exposé complet commençant par le 


=. idées personnelles de l’auteur. 


calcul du thème et finissant par un système personnel des directions 
et leur interprétation. 


Jean Hiéroz : « L'Astrologie Mondiale et Météorologique de Morin 
de Villefranche» (Ed. Leymarie). Encore un ouvrage de tout premier 
ordre dont nous avons eu la chance de lire les épreuves, car il est 


_ encore à Fimpression et ne sortira que dans la seconde moitié de mai. 


C'est une traduction intégrale du XXV* livre de l'Astrologia Gallica, 
qui forme la suite logique de « L’AsStrologie selon Morin de Villefran- 
che », parue en 1941. Il faut être reconnaissant à Jean Hiéroz d’avoir 
_ mis à la portée de tous ce texte fondamental bourré d’aphorismes 
complètement oubliés. Il prouve en tout premier lieu que l’Astrologie 
Mondiale est encore plus complexe que la plupart de ses adeptes mo- 


js dernes de croient. Cependant, il semble bien que nous sommes plutôt 


en présence d'un système personnel de Morin que de l'exposé objectif 
de la Tradition, car comment expliquer autrement qu'il néglige Lota- 
lement lle trigone dans l'interprétation des thèmes mondiaux, qu’il pré- 
conise le Zodiaque lunaire mobile, mais dont le point de départ ne 
coïncide pas avec celui des Hindous, qu'il considère qu'en Astrologie 
Mondiale une planète agit davantage par sa maîtrise que par sa pré- 
_sence corporelle, etlc… 


Souhaitons que Jean Hiéroz nous donne des traductions d’autres 
textes classiques de la Mondiale afin qu'on puisse déceler ce qui, dans 


l'œuvre de Morin, appartient à la Tradition et ce qui provient des 


P.-J. Gonnet : « Arûpa» (Ed. Paul Dérain, Lyon; prix: 240 fr.). 

Ce n'est pas un ouvrage astrologique, bien que tous les astrologues 
- puissent lire avec fruit ses longs développements sur les nombres et 
sur les à-côtés peu connus de la chimie. Ce titre Arûpa (informel ou, 
plutôt, sans forme) se rapporte visiblement non seulement au sujet 


__ principal de ce livre curieux, qui est le passage de l'homme dans les 


mondes hors de la forme, mais aussi à sa présentation, car l'exposé 
ne semble suivre aucun plan méthodique et coule comme au hasard, 


$ 


n des pensées touchant à toutes les questions 


un charme particulier el une atmosphère de. grande 


fois 
Ce volume est à recommander à tous ceux qui _& sse 
_ l'Esotérisme, et nous-nous permettons de terminer ce compte 
__ par deux pensées de l'auteur : « La Science n’est qu’un leurre 
sant » et « L'expérience mystique n’est pas seulement psyc 
_ mais totale : elle ne peut se manifester physiologiquement q 
_ bouleversement de l’organisme... » FRERES 


$ S | ‘ ER & ! x à SARA RATES 
| Gérard de Crémone, « Géomancie Astronomique » (Ed: de C 
_ Astrologiques. Prix 120 fr.), Premier volume d’une nouvelle coll 
_ de textes fondamentaux et de travaux originaux sur diverses bran 
de la tradition oceulte que commence A. Volguine, sous le titre « Le 
_ Maîtres de l’Occultisme ». Cet ouvrage, qui n'a jamais été reprodu 
depuis 1661, intéresser autant les astrologues que les géomancie 
car les règles données sont celles de l'astrologie questionnair 
notre numéro de janvier, Th. Terestchenko a posé la question d 


_ports entre la Géomancie et l’Astrologie ; ce livre révèle un systèm 
_ Géomantie Astrologique oublié de nos jours où les figures géom 
ques se traduisent par les signes zodiacaux et les planètes. Con 
‘Gérard de Crémone est un des savanfs\du XIF siècle qui ont apport 
en Europe lés connaissances du monde arabe, ce livre curieux est de 
>: + la plus haute importance. 9 A a 
Enfin, signalons qu'à partir du n° 2 les Cahiers de la Nouvelle 
Epoque publient la chronique astrologico-occultiste de M. Trégane, 
dont la tenue mérite tous les éloges, comme d’ailleurs toutes les € 
de cette revue. ae RS di ne 
Cette reprise de la vitalité du mouvement astrologique n'est pa 
un feu de paille. Plusieurs autres volumes sont sous presse, parm 
lesquels un des plus originaux sera certainement « Les confidences d’ui 
___ astrologue », de Gustave-L, Brahy. On annonce également la parutio 
ee ‘prochaine de « Manuel de médecine astrologique », de Th. Terestchenk 
. et de « La Part de Fortune », de F.-M. de Socoa. à 


à 
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| A vendre : Astrologia Gallica de Morin de Villefranche. | … 
 Marotte, 11, rue Léon-Cogniet, Pan se ee 
Suis acheteur tome Il Usage des Ephémérides, d'Ant. | . 
de Villon. | 3 RE 
| & | j \ + £ 
Ne Es 


ur “ r TE s 
d 5 a j : < ; 7 À: LU 


phénéride Astronomiques Quotidiennes pour ë 


Be contenant un tableau inédit des points radiants. 
RTE rar caen di ment tes : O0: (franco 39-11.) 
contenant les éphémérides de PRO de 1860 à 1940. 


“2 | ] 
OR a Gr de sac emma RON It.- (IT&NCO:28 ir) 
) 

Re cu race rom er codi.1le (ILAIIOO O0 (P: 


+ ricaines. | | 
_ 1945 et 1946 (en un seul fascicule).. 40 fr. (franco 43 fr.) 
contenant la suite des tableaux horaires du monde entier. 
D ra pe aus à freres AD UIrR (ranco 49 100) 
ne contenant la fin des {ableaux horaires et une note de L. Ter- 


… l’année tropique » (sous presse). 


D D Y.  DEMBoO. — Du Tempérament à la Maladie (Déterminisme 

ts et liberté du Roue de vue astrologique) : 

brise à 86 fr. (francd 39 fr.). 

An nn = Vers une classification naturelle des types 
: psychologiques cie do Norlens er 200: 11e: (TAC TOITS 

JEax HIÈROZ- — Manilius et la Tradition Astrologique : 

# ES 14 fr. franco 16 fr.). 

En HrèrOZ. = Aston selon Morin de Villefranche : 

= 125 fr. (franco 133 fr.). 
À. A. Massorre. pue - Le Zodiaque et les Maisons : 

4 2 ART (franco 19 fr). 

#. B. More DE VILLEFRANCHE, — Ma Vie devant les Astres, col- 


lationnée dans Astrologie Gallica (1661) et traduite par 
JON EHOTOZ SR NT TRS 15 îr. (franco 80 fr.). 


:  Prophéties Perpétuelles de Thomas-Joseph Moult (1608), précé- 
_  dées d'une étude de A. Volguine : 40 fr. (franco 44 fr.). 
2 “AwDré TANNER. — Le Sepher de Moïse et la Typocosmie : 

nn 36 fr. (franco 20 fr}: 
: G. B. DE SURANY. — Manuel d’Astrologie Mondiale : 

| - à 75 fr. (franco 80 fr.). 
Ge. B. DE SURANY. — Ge d'Astrologie Médicale : 


7. VoLcune. — Le Symbotisme de La Vie Légendaire de Moïse : 
“at fr franco e0 fr: 


A VOLGUINE. — Le Maître de la Nativité 24 fr. (franco 26 fr. 


]. 
_ À. VOLGUINE. — La Technique des Révolutions Solaires, nou- 
RE ae édition revue et augmentée 180 fr. (franco 190 pre} 


ni 
F 
» 


PAPA RES Te nue, RUE (franco 2arFPi)es 


| complétées par la première partie des tableaux horaires | 
du monde entier ‘donnant toutes les heures d'été amé-. 


nier sur « Le Calcul des Révolutions Solaires à l’aide de 


100 fr. (franco 108 fr). 


A. VoLcune. — Astrologie Lunaire.... 45 fr. (franco 50 fr.). 
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LIBRAIRIE. VÉGA_ 


La Maison de lAstrologie” 
175, Boulevard Saint-Germain - PARIS ere 


(Métro Saint-Germain-des-Prés et Bac) 
po LITtré 34-76 — Chèques postaux PARIS 829-11 


# 


TOUT sur l'ASTROLOGIE et les SCIENCES DIVINATOIRES 
Graphologie - Géomancie - Chirologie 
“ Radiesthésie - Yogs 
Occultisme - Hermétisme - Mystique 
Feuilles de thèmes (0 fr. 50 et 1 fr.) — Positions planétaires (3 fr.) 
RENSEIGNEMENTS ET DOCUMENTATION GRATUITS. 
(Enveloppe timbrée pour réponse, s. v. p.) : ee 
Expéditions rapides en province et aux colonies | 


DÉPOT DES ” CAHIERS ASTROLOGIQUES* | 


GER . ce qui concerne : Astrologie, Magnétisme, | 
Lout Spiritisme, Magie, Télépathie, Radies- 

thésie Médicale, etc. Ouvrages, APPAreES È 

Études, Consultations, Mise en relations, etc. 


Documentation indispensable à tous contre 10 Francs 


CAYROU, Boîte Postale 42 — TOULOUSE 


CORRESPONDANTS DEMANDÉS PARTOUT - FACILE POUR TOUS 


AU NAIN BLEU | 


38, Avenue de la Victoire - NICE À 


LIBRAIRIE GÉNÉRALES 
SCIENCES OCCULTES ET PSYCHIQUES 


ARTS DIVINATOIRES 
PHILOSOPHIE — RELIGION — RADIESTHÉSIE | 
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